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HOLCIM EL-DJAZAÏR RENFORCE SON ENGAGEMENT
 POUR UNE INDUSTRIE PLUS DURABLE DEPUIS OGGAZ

AMBASSADEUR DE SUISSE EN ALGÉRIE 
VISITE L’USINE HOLCIM EL DJAZAIR

LE PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE REND 
UN DERNIER HOMMAGE AU DÉFUNT BOUALEM BOUALEM

La cimenterie d’Oggaz, 
située dans la wilaya de 
Mascara, a accueilli Son 

Excellence Madame Marion 
Weichelt, ambassadrice de la 
Confédération suisse en Algérie, 
à l’occasion de sa première visite 
sur le terrain dans cette impor-
tante installation industrielle. 
Organisée en marge de la NA-
PEC (North Africa Petroleum 
Exhibition and Conference), 
cette visite a permis de mettre 
en lumière les performances du 
site ainsi que les initiatives enga-
gées par Holcim El-Djazaïr en 
matière d’innovation, d’écono-
mie circulaire et de décarbona-
tion de l’industrie. La cimenterie 
d’Oggaz constitue le plus grand 
site industriel d’une entreprise 
suisse implantée en Algérie. La 
visite de l’ambassadrice suisse 

a ainsi offert l’occasion de sou-
ligner l’importance de ce site 
dans les relations économiques 
entre les deux pays, tout en pré-
sentant plusieurs projets visant à 
accompagner la transition vers 
une industrie plus durable et plus 
efficiente.

GEOCYCLE AU CŒUR 
DE L’ÉCONOMIE 

CIRCULAIRE
Au cours de sa visite des diffé-
rentes installations, Marion Wei-
chelt a notamment pris connais-
sance des avancées réalisées 
dans le cadre de l’activité Geo-
cycle, spécialisée dans les solu-
tions de valorisation des déchets. 
Cette activité repose notamment 
sur la transformation de certains 
déchets industriels en Combus-
tibles et Matières Premières 
Alternatifs (AFR – Alternative 
Fuels and Raw Materials), per-

mettant de substituer une partie 
des combustibles fossiles tra-
ditionnellement utilisés dans 
le processus de fabrication du 
ciment. Cette démarche contri-
bue à réduire la consommation 
de combustibles conventionnels, 
notamment le gaz naturel, tout 
en favorisant la valorisation des 
déchets et l’amélioration de l’ef-
ficacité énergétique du site. Elle 
s’inscrit plus largement dans une 
logique d’économie circulaire, 
consistant à transformer des dé-
chets en ressources susceptibles 
d’être réintroduites dans les pro-
cessus industriels.

DEUX CONVENTIONS 
POUR RENFORCER 

LES PARTENARIATS 
NATIONAUX

La journée a également été mar-
quée par la signature de deux 
conventions de coopération par 
Holcim El-Djazaïr, destinées à 
développer des solutions dans les 
domaines de la gestion, du traite-
ment et de la valorisation des dé-
chets. La première convention a 
été conclue avec Drilling Fluids 
Services aux Puits (DFSP). Elle 
vise à mettre en commun les 
expertises et les moyens des 
deux partenaires afin de déve-
lopper des solutions adaptées à 
la gestion, au traitement et à la 
valorisation des déchets issus 
notamment du secteur des hydro-
carbures. La deuxième conven-
tion a été signée avec l’Entre-

prise Nationale de Récupération 
et de Valorisation (SNRV). Elle 
porte sur la prise en charge, le 
traitement et/ou la valorisation 
des Déchets Spéciaux (DS) et 
des Déchets Spéciaux Dange-
reux (DSD), à travers la mise en 
place de solutions de gestion et 
de valorisation respectueuses de 
l’environnement. À travers ces 
deux accords, Holcim El-Djazaïr 
entend consolider sa coopération 
avec des acteurs nationaux et 
contribuer au développement de 
solutions concrètes dans le do-
maine de l’économie circulaire. 
Ces partenariats s’inscrivent 
également dans les efforts visant 
à réduire l’empreinte environne-
mentale du secteur industriel et 
à accompagner la décarbonation 
des activités productives.
Oggaz, un site tourné vers l’in-
novation
La visite de l’ambassadrice 
suisse a également permis de 
revenir sur plusieurs réalisations 
majeures de la cimenterie d’Og-
gaz. Le site joue notamment un 
rôle pionnier dans l’exportation 
du ciment algérien et participe 
au développement de nouvelles 
solutions de ciment à plus faible 
empreinte carbone. Parmi les 
initiatives présentées figure éga-
lement le déploiement du pre-
mier camion 100 % électrique 
du secteur de la construction en 
Algérie, illustrant la volonté de 
l’entreprise d’intégrer progres-
sivement des solutions techno-

logiques plus propres dans ses 
opérations. Cette orientation 
traduit la volonté de Holcim 
El-Djazaïr de conjuguer perfor-
mance industrielle, innovation 
technologique et réduction de 
l’impact environnemental de ses 
activités.

UN PARTENARIAT 
ALGÉRO-SUISSE

 AUTOUR 
DE LA TRANSITION 

INDUSTRIELLE
Cette rencontre entre représen-
tants diplomatiques et acteurs 
industriels a également consti-
tué une occasion de mettre en 
avant la solidité des relations 
économiques entre l’Algérie et 
la Suisse. À travers les activi-
tés développées à Oggaz et les 
différents partenariats conclus 
avec des entreprises nationales, 
Holcim El-Djazaïr affirme son 
engagement à accompagner le 
développement d’une industrie 
algérienne davantage orien-
tée vers l’économie circulaire, 
l’innovation et la réduction des 
émissions. Avec ses projets de 
valorisation des déchets, le dé-
veloppement de ciments bas car-
bone, l’amélioration de l’effica-
cité énergétique et l’introduction 
de solutions de mobilité élec-
trique, le site d’Oggaz se posi-
tionne ainsi comme un important 
laboratoire des transformations 
engagées dans le secteur cimen-
tier en Algérie.

Le président de la République, M. Abdelmadjid Tebboune a 
rendu un dernier hommage au Directeur de Cabinet de la 
Présidence de la République, le défunt Boualem Boualem 

dont la dépouille est arrivée mardi après-midi à Alger.
Le président de la République était présent à l’arrivée de 
la dépouille du défunt, au salon d’honneur de l’aéroport 
international Houari-Boumediene, accompagné de hauts 

responsables de l’Etat, ainsi que la famille du défunt.
Le président de la République a récité la Fatiha du Saint 
Coran devant sa dépouille, avant de présenter ses condo-

léances à sa famille.
A leur tour, les hauts responsables de l’Etat présents se 
sont recueillis devant la dépouille du défunt au salon 

d’honneur de l’aéroport international d’Alger. 

Imen Boulmaiz 
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ÉNERGIE :
SONATRACH ET LE GÉANT THAÏLANDAIS PTTEP SCELLENT 

UN NOUVEAU PARTENARIAT STRATÉGIQUE

En marge de la 14ᵉ édi-
tion du NAPEC 2026, le 
groupe national Sonatrach 

et la compagnie thaïlandaise PTT 
Exploration and Production (PT-
TEP) ont franchi une nouvelle 
étape dans leur relation bilatérale.
La signature d’un mémorandum 
d’entente marque la volonté des 
deux acteurs de diversifier leurs 

investissements, de l’amont pé-
trolier à la transition énergétique.
C’est dans le cadre prestigieux du 
Salon et Conférence sur l’éner-
gie et l’hydrogène en Afrique et 
en Méditerranée (NAPEC 2026), 
qui se tient actuellement à Oran, 
que le groupe Sonatrach et son 
partenaire historique thaïlandais, 
PTTEP, ont réaffirmé leurs ambi-

tions communes.
Les deux dirigeants, Noureddine 
Daoudi, PDG de Sonatrach, et 
Kanita Thanita Sagtwatayo, PDG 
de PTTEP, ont officiellement 
scellé un mémorandum d’entente 
(MoU) destiné à redéfinir la por-
tée de leur coopération.

CAP SUR 
L’INTERNATIONAL 
ET LA TRANSITION 

ÉNERGÉTIQUE
Si le partenariat s’appuie sur une 
présence continue de la com-
pagnie thaïlandaise en Algérie 
depuis 2002, ce nouvel accord 
ambitionne d’élargir considéra-
blement leur périmètre d’action.
En plus de renforcer la prospec-
tion et la production d’hydro-
carbures sur le sol national, 
Sonatrach et PTTEP envisagent 
désormais des opportunités d’in-
vestissement conjointes à l’inter-

national, couvrant l’ensemble de 
la chaîne de valeur énergétique.

Au-delà de l’amont traditionnel, 
ce protocole d’accord met un 
accent particulier sur les enjeux 
d’avenir. Les deux compagnies 
entendent collaborer activement 
dans les domaines de l’innova-
tion, des technologies de pointe 
et de la transition énergétique, 
tout en stimulant le transfert 
d’expertise, le développement 
du contenu local et la montée en 
compétences des cadres du sec-
teur.

UN PARTENARIAT DE 
LONG TERME 
CONSOLIDÉ

Pour la compagnie nationale, cet 
accord s’inscrit dans une straté-
gie globale de modernisation et 
de consolidation de ses alliances 
stratégiques.

En renouvelant sa confiance à 
PTTEP, un acteur majeur déjà en-
gagé dans plusieurs projets d’en-
vergure en Algérie depuis plus de 
deux décennies, Sonatrach réaf-
firme l’attractivité du domaine 
minier algérien tout en préparant 
le virage des énergies de demain.
En scellant cette alliance stra-
tégique lors du NAPEC 2026, 
Sonatrach et PTTEP confirment 
leur ambition de bâtir un modèle 
de coopération durable.
Cette dynamique renouvelée ne 
se contente pas de consolider plus 
de deux décennies de présence 
thaïlandaise en Algérie ; elle 
positionne également les deux 
groupes comme des acteurs clés 
face aux défis technologiques et 
écologiques majeurs du secteur 
énergétique mondial.

ORAN – L’ambassadeur du 
Royaume-Uni de Grande-Bretagne 
et d’Irlande du Nord en Algérie, M. 

James Downer, a indiqué mardi à Oran que 
l’environnement d’investissement offert 
par le secteur énergétique algérien suscitait 
un intérêt croissant auprès d’un nombre de 
plus en plus important d’entreprises et de 
groupes britanniques.
M. Downer a souligné dans ce cadre, l’am-
bition de son pays de renforcer sa présence 
en Algérie et de contribuer à des projets 
liés aux infrastructures énergétiques ainsi 
qu’aux opérations d’exploration gazière.
Dans une déclaration à l’APS, en marge de 
sa participation aux activités de la 14e édi-
tion du Salon et Conférence sur l’énergie 
et l’hydrogène pour l’Afrique et le bassin 
méditerranéen “NAPEC-2026”, qui se tient 
du 5 au 7 octobre au Centre des conven-
tions “Mohamed Benahmed” d’Oran, 
l’ambassadeur a précisé que les entreprises 
britanniques accordaient une attention par-
ticulière aux opportunités de coopération et 
d’investissement 
offertes par le secteur énergétique algérien.
Il a fait part, à ce titre, de leur volonté de 
contribuer aux différents projets dans ce 

domaine, mettant en avant l’importance 
de construire des partenariats à long terme 
entre les opérateurs algériens et britan-
niques, fondés notamment sur le transfert 
de technologies et de savoir-faire ainsi que 
sur la création de valeur ajoutée.
L’ambassadeur britannique a également 
fait état de la disponibilité de plusieurs 
acteurs britanniques, à l’instar de la société 
“Clark Energy”, à contribuer aux efforts de 
l’Algérie visant à renforcer l’exploitation 
de ses ressources énergétiques et à déve-
lopper les énergies propres et la transition 
énergétique.
Par ailleurs, M. Downer a salué le rôle 
du salon “NAPEC” en tant qu’espace 
d’échange et de mise en relation entre les 
opérateurs régionaux et internationaux du 
secteur de l’énergie.
Il a estimé que cette manifestation était de 
nature à renforcer les opportunités de coo-
pération et d’investissement et à élargir les 
domaines du partenariat algéro-britannique 
dans les secteurs du pétrole et du gaz,ainsi 
que dans les différentes industries qui y 
sont liées. 

L’AMBASSADEUR DU ROYAUME-UNI 
DE GRANDE-BRETAGNE EN ALGÉRIE 

L’ENVIRONNEMENT DE L’INVESTISSEMENT EN ALGÉRIE 
RENFORCE LES PERSPECTIVES DE COOPÉRATION 

ÉNERGÉTIQUE AVEC LA GRANDE-BRETAGNE

SIGNATURE DE DEUX CONVENTIONS 
D’ÉTUDES ENTRE ALNAFT 

ET LA SOCIÉTÉ 
VIETNAMIENNE PVEP

L’IMPORTANCE STRATÉGIQUE DU PARTENARIAT ÉNERGÉTIQUE 
ENTRE L’ALGÉRIE ET L’UE RÉAFFIRMÉE

ORAN - L’ambassadeur de la Délé-
gation de l’Union européenne 
(UE) en Algérie, Diego Mellado 

Pascua, a réaffirmé, mardi à Oran, l’im-
portance stratégique du partenariat éner-
gétique entre l’Algérie et l’UE, mettant 
en avant la fiabilité de l’Algérie en tant 
que fournisseur de gaz et son potentiel 
dans les nouvelles filières énergétiques, 
notamment les énergies renouvelables et 
l’hydrogène vert.
S’exprimant lors d’une conférence de 
presse en marge de la 14e édition du Salon 
et Conférence nord-africains de l’énergie 
et de l’hydrogène (NAPEC 2026), M. 
Mellado Pascua a souligné que l’Algérie 

est un partenaire 
fiable, solide et stratégique” pour l’Eu-
rope, relevant l’importance des infrastruc-
tures énergétiques reliant les deux parties.
Il a estimé que les mutations géopoli-
tiques et les évolutions du marché gazier 
ont renforcé la place de l’Algérie dans la 
sécurité énergétique européenne, ajoutant 
que le pays peut jouer “un rôle fondamen-
tal” dans la nouvelle configuration des 
alliances et des dépendances énergétiques 
de l’Europe.
Au-delà du gaz, l’UE considère également 
l’Algérie comme un partenaire pour le dé-
veloppement des énergies renouvelables et 
de l’hydrogène vert.Le diplomate a relevé 

que les infrastructures existantes consti-
tuent un 
atout pour approfondir cette coopération, 
faisant état de l’intérêt manifesté par de 
grandes entreprises européennes pour 
accroître leurs investissements dans ces 
domaines.
M. Mellado Pascua a, par ailleurs, mis en 
avant le projet de corridor destiné à ache-
miner vers l’Europe l’hydrogène vert pro-
duit en Algérie, via la Tunisie.
L’ambassadeur a également souligné la 
volonté européenne de renforcer la coopé-
ration économique avec l’Algérie, notam-
ment à travers des projets d’investisse-
ment, industriels et commerciaux.

ORAN – Deux conventions 
ont été signées, mardi à 
Oran, entre l’Agence na-

tionale pour la valorisation des 
ressources en hydrocarbures (AL-
NAFT) et la Vietnam Oil and Gas 
Exploration Production Corporation 
(PVEP), portant sur l’étude des pos-
sibilités d’amélioration de la récupé-
ration des hydrocarbures au niveau 
des gisements de Rhourde El Baguel 
et de Bir El Aïssa, dans la région de 
Berkine, dans le Sud-Est algérien.
Les deux conventions, ont été si-
gnées en marge de la 14e édition du 
Salon et Conférence sur l’énergie et 
l’hydrogène pour l’Afrique et le bas-
sin méditerranéen “NAPEC-2026”, 
en présence du président-directeur 
général 
d’ALNAFT, Abdelkader Cherfaoui, 
et de l’ambassadeur de la Répu-
blique socialiste du Vietnam en Al-
gérie, Vu Duy Long.
L’ambassadeur vietnamien a qua-
lifié ces deux accords, d’”étape 

concrète dans le renforcement de 
la coopération entre les entreprises 
vietnamiennes et leurs partenaires 
algériens dans le secteur des hydro-
carbures”.
Il a également rappelé que, pour le 
Vietnam, l’Algérie constitue “un 
partenaire important en Afrique et 
dispose d’un potentiel considérable 
de coopération dans le secteur de 
l’énergie”.
D’une durée de 12 mois chacune, les 
conventions visent à optimiser l’ex-
ploitation des ressources en hydro-
carbures déjà découvertes, tout en 
améliorant les taux de récupération 
des réserves. Elles portent notam-
ment sur l’évaluation des possibilités 
techniques permettant d’augmenter 
la récupération des hydrocarbures 
dans les deux gisements, à travers 
l’analyse des données disponibles et 
l’étude du comportement des 
réservoirs.
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OPPORTUNITÉ DANS LA FONCTION PUBLIQUE : 

LA DGAPR LANCE UN VASTE CONCOURS DE RECRUTEMENT

SAISIE DE PLUS DE 7 KG D’OR ET ARRESTATION DE DEUX PERSONNES

WILAYA D’ALGER
RÉCUPÉRATION DE 8 VÉHICULES VOLÉS

 ET ARRESTATION DE 7 REPRIS DE JUSTICE

La Direction générale de l’admi-
nistration pénitentiaire et de la 
réinsertion (DGAPR) lance un 

concours de recrutement. Découvrez les 
conditions, le dossier et les démarches 
d’inscription 
Un nouveau concours de recrutement est 
lancé au sein de l’administration péniten-
tiaire algérienne. La Direction générale 
de l’administration pénitentiaire et de 
la réinsertion annonce une campagne 
destinée à renforcer les effectifs de ses 
établissements pénitentiaires, avec plu-
sieurs exigences à respecter avant toute 
inscription.
Pour les candidats intéressés, le dossier 
ne se limite pas aux diplômes. Âge, na-
tionalité, taille, acuité visuelle, aptitude 
physique et psychologique ou encore 
situation vis-à-vis du service national 
figurent parmi les critères retenus. Les 
postulants devront également fournir 
plusieurs justificatifs médicaux et admi-
nistratifs.

RECRUTEMENT DANS
 L’ADMINISTRATION 

PÉNITENTIAIRE : 
QUELLES CONDITIONS 

POUR POSTULER ?
La Direction générale de l’administration 
pénitentiaire et de la réinsertion précise 
plusieurs critères d’accès au concours. 
Les conditions varient notamment selon 
le profil du candidat, mais certaines exi-
gences concernent l’ensemble des postu-
lants.
Pour participer, il faut notamment :
• Posséder la nationalité algérienne de-
puis au moins cinq ans ;
• Avoir accompli le service national ou 
en être exempté pour un motif autre que 

médical ;
• Avoir au maximum 30 ans à la date du 
concours ;
• Mesurer au moins 1,66 m pour les 
hommes et 1,58 m pour les femmes ;
• Présenter une acuité visuelle totale d’au 
moins 15/20 pour les deux yeux, sans 
correction par lunettes ou lentilles, avec 
au minimum 7/10 pour un même oeil ;
• Disposer de capacités physiques et psy-
chologiques compatibles avec le poste 
recherché ;
• Obtenir un avis favorable à l’issue des 
examens médical et psychologique orga-
nisés par l’administration pénitentiaire.
Les candidats finalement retenus devront 
ensuite suivre avec succès une forma-
tion spécialisée d’une durée d’un an. À 
son issue, ils s’engagent à rejoindre les 
postes qui leur seront attribués selon les 
besoins de l’administration.

CONCOURS
 DE RECRUTEMENT 

DGAPR : 
LES DOCUMENTS 

À PRÉPARER POUR 
L’INSCRIPTION

Le dépôt de candidature nécessite un 
dossier comprenant plusieurs documents. 
L’administration précise que les dossiers 
incomplets ne seront pas pris en compte 
et qu’aucun dossier envoyé par courrier 
ordinaire ne sera accepté.
Le candidat devra notamment fournir :
• Une demande manuscrite ;
• Une copie de la carte nationale d’iden-
tité ;
• Une copie du diplôme ou titre exigé, 
accompagnée du relevé de notes du par-
cours scolaire ou de formation ;
• Un justificatif attestant l’accomplisse-
ment ou l’exemption du service national, 
hors exemption pour raisons médicales ;
• Un certificat ophtalmologique attestant 
l’acuité visuelle exigée ;
• Un certificat de mesure de la taille déli-
vré par les services de la Direction géné-
rale de la Sûreté nationale ;
• Un certificat de résidence dans l’une 
des wilayas concernées par le concours ;
• Le formulaire d’information dûment 
renseigné ;
• Le reçu de paiement des frais de par-
ticipation.
Le formulaire peut être téléchargé depuis 

le site de la Direction générale de l’admi-
nistration pénitentiaire et de la réinser-
tion ou depuis les plateformes de la Di-
rection générale de la Fonction publique 
et de la Réforme administrative.

DES FRAIS 
DE PARTICIPATION 

DIFFÉRENTS 
SELON LE GRADE VISÉ

Les frais demandés pour participer au 
concours ne sont pas identiques pour 
tous les postes. Ils s’élèvent à 300 dinars 
pour les grades de officier principal et 
officier de rééducation, contre 200 dinars 
pour le grade d’agent de rééducation.
Le paiement doit être effectué au profit 
de l’agence centrale de paiement anticipé 
de la Direction générale de l’administra-
tion pénitentiaire et de la réinsertion, via 
les comptes de trésorerie indiqués dans 
l’avis de recrutement.
Le justificatif de paiement devra ensuite 
rejoindre le dossier de candidature.

APRÈS L’ADMISSION, 
D’AUTRES DOCUMENTS 

SERONT DEMANDÉS
Les candidats déclarés définitivement 
admis devront compléter leur dossier ad-
ministratif avant d’intégrer la formation 
spécialisée.
Cette étape nécessitera notamment :
•  Un certificat de nationalité attestant 
une possession de la nationalité algé-
rienne depuis au moins cinq ans ;
• Deux certificats médicaux, l’un en 
médecine générale et l’autre en pneu-
mologie, attestant l’aptitude à occuper 
le poste ;
• Deux photographies d’identité ;
• Un certificat familial d’état civil, 

lorsqu’il y a lieu.
Les candidats déjà employés devront, 
de leur côté, joindre une autorisation de 
participation au concours ainsi qu’un 
engagement à démissionner de leur poste 
actuel en cas de réussite. Ces deux docu-
ments doivent être signés par leur orga-
nisme employeur.
Les candidats présentant un diplôme 
équivalent à celui exigé devront éga-
lement joindre leur certificat d’équiva-
lence.

CONCOURS DE RECRUTEMENT : 
UN DÉLAI DE 20 JOURS 

OUVRABLES POUR S’INSCRIRE
La procédure d’inscription se déroule 
en ligne. Les candidats doivent déposer 
leur candidature et téléverser la version 
numérique de leur dossier sur le site de 
la Direction générale de l’administration 
pénitentiaire et de la réinsertion.
L’administration fixe le délai à 20 jours 
ouvrables à compter de la date de la pre-
mière publication de l’avis dans la presse 
écrite. La date limite exacte dépend donc 
de la date de parution de cette première 
annonce.
Une exigence supplémentaire concerne 
les candidats au grade d’agent de réédu-
cation : leur dossier doit également com-
porter le relevé de notes du troisième tri-
mestre de la troisième année secondaire.
Les postulants ont donc intérêt à préparer 
leurs pièces à l’avance, notamment les 
certificats médicaux, le document relatif 
à la taille et le justificatif concernant le 
service national, avant de finaliser leur 
inscription en ligne.

Les éléments du Service régional 
de lutte contre la criminalité 
organisée de l’Ouest, à Oran, en 

coordination avec la brigade de la po-
lice des frontières de l’aéroport inter-
national “ Ahmed Ben Bella” d’Oran, 
ont récemment procédé à l’arrestation 
de deux personnes, dont une femme, 
appartenant à un réseau criminel orga-
nisé spécialisé dans le blanchiment 
d’argent et le transfert illégal de fonds 
vers l’étranger et saisi plus de 7 kilos 
d’or, a-t-on appris auprès de la Sûreté 
de wilaya.La vigilance et la perspicacité 
des éléments de la brigade de la police 
des frontières de l’aéroport “ont per-

mis de déjouer une tentative de contre-
bande d’une quantité d’or et d’une 
somme d’argent en devises étrangères 
vers un pays européen. La suspecte a 
été interpellée au niveau du disposi-
tif de contrôle par scanner à l’entrée 
de l’aéroport”, a-t-on fait savoir de 
même source.Après avoir été soumise 
aux procédures légales de fouille, neuf 
lingots d’or ont été découverts en sa 
possession, pour un poids total de 7,73 
kg, soigneusement dissimulés, ainsi 
qu’une somme de 20.340 euros, a-t-on 
fait savoir.La poursuite des investiga-
tions dans cette affaire, en coordination 
avec les éléments du Service régional 

de lutte contre la criminalité organisée 
de l’Ouest à Oran, et sous la supervi-
sion du parquet compétent, a permis 
d’identifier puis d’arrêter son complice 
dans cette opération, qui s’est soldée 
par la récupération de deux véhicules 
de tourisme.Les deux suspects ont été 
présentés devant le parquet de la Répu-
blique près le tribunal d’Es-Senia, à 
Oran, pour des chefs d’accusation de 
blanchiment d’argent dans le cadre 
d’un groupe criminel organisé, ainsi 
que pour infraction à la législation et à 
la réglementation relatives aux changes 
et aux mouvements de capitaux de et 
vers l’étranger, selon la même source.

Les services de la Sûreté de 
wilaya d’Alger ont pro-
cédé à la récupération de 8 

véhicules volés et à l’arrestation 
de 7 repris de justice, a indiqué, 
dimanche, un communiqué de ces 
Services.
“Dans le cadre de la lutte contre la 
criminalité sous toutes ses formes, 
la police d’Alger, représentée par 
la brigade de lutte contre le vol de 
véhicules à la division de wilaya 
de la police judiciaire, a récupéré 
huit (08) véhicules objet de vol”, 
souligne la même source.
Les faits de cette affaire remontent 

“à la réception d’informations 
signalant des individus suspects 
s’adonnant au vol de véhicules 
dans le territoire de compétence, 
ainsi qu’à travers l’ensemble du 
territoire national”, “les investi-
gations appuyées par l’exploita-
tion de données techniques ayant 
permis d’identifier les sept (07) 
individus”, ajoute le communiqué.
Ainsi, “les suspects ont été arrê-
tés successivement, avant que 
l’enquête ne révèle qu’il s’agit 
de repris de justice, dont certains 
font l’objet de mandats d’arrêts 
dans des affaires similaires et pour 

homicide volontaire”.
Cette “opération qualitative” a 
permis “la saisie et la récupéra-
tion de huit (08) véhicules divers, 
ainsi que la somme de 2.818.500 
DA, des documents, de fausses 
plaques d’immatriculation, des 
clés contrefaites, en plus du maté-
riel utilisé dans le vol et un détec-
teur GPS”.
“Après parachèvement des procé-
dures légales, les mis en cause ont 
été présentés devant le parquet ter-
ritorialement compétent, confor-
mément à un dossier de procédure 
pénale”, conclut le document.



Au marché, quelques 
dinars de plus sur la 
pomme de terre, la vo-

laille ou d’autres produits de base 
finissent vite par se faire sentir 
dans le panier. Face aux nou-
velles tensions sur les prix agri-
coles, le gouvernement a décidé 
de resserrer le contrôle sur les cir-
cuits qui séparent le producteur 
du consommateur.
Après une réunion tenue avec les 
représentants de plusieurs filières 
agricoles, le Premier ministre Sifi 
Ghrieb a annoncé une série de 
mesures pour mieux encadrer le 
marché. La Chambre nationale de 
l’agriculture (CNA), en coordina-
tion avec le ministère de l’Agri-
culture, du Développement rural 
et de la Pêche, en a détaillé les 
principales dispositions dans un 
communiqué publié le 6 octobre.
Spéculation, stockage, prix de 
la pomme de terre, importation 
des intrants, financement des 
agriculteurs… Le gouvernement 
intervient sur plusieurs maillons 
à la fois, avec une ligne direc-
trice qui concerne directement 
le consommateur : maintenir les 
produits disponibles et contenir 
les hausses de prix.

PRIX AGRICOLES
 EN ALGÉRIE 

LES INTERMÉDIAIRES 
ET LES STOCKS SOUS 

SURVEILLANCE
Premier changement annoncé, 
les autorités veulent renforcer le 
contrôle de la chaîne d’appro-
visionnement, du producteur 
jusqu’au consommateur.
Le gouvernement annonce une « 
tolérance zéro » envers les inter-
médiaires et les spéculateurs qui 
interviennent sur les produits 
alimentaires. Les services com-
pétents devront surveiller les 

différents circuits de commercia-
lisation afin de repérer les pra-
tiques susceptibles de faire grim-
per les prix.
Le stockage fait lui aussi l’objet 
d’une attention particulière. Toute 
opération réalisée en dehors du 
cadre légal déclaré pourra entraî-
ner des poursuites. Les autorités 
prévoient également de faire sor-
tir les stocks disponibles pour 
renforcer l’offre et agir sur les 
prix, notamment pour la pomme 
de terre et la volaille.
La CNA dénonce, de son côté, les 
marges de bénéfice jugées exces-
sives chez certains intermédiaires. 
Elle appelle à l’application d’une 
marge « acceptable, respectueuse 
de l’intérêt général ».

POMME DE TERRE 
LES PRIX ANNONCÉS 

DU PRODUCTEUR 
AU DÉTAILLANT

La pomme de terre occupe une 
place particulière dans les nou-
velles mesures. Pour ce produit 
très présent dans les achats quo-
tidiens, les autorités ont fixé des 
niveaux de prix à différents stades 
de la commercialisation.
Le dispositif prévoit :
• 70 à 80 DA le kilo chez le pro-
ducteur
• 80 à 90 DA le kilo au marché 
de gros
• 80 à 90 DA le kilo au détail
Les autorités prévoient en paral-
lèle le déstockage des quantités 
disponibles afin d’alimenter da-
vantage le marché.
La volaille figure également 
parmi les produits concernés par 
cette opération. Le gouvernement 
entend ainsi agir sur l’offre plutôt 
que de limiter son intervention au 
seul prix affiché chez le commer-
çant.

INTRANTS AGRICOLES 
UN « COULOIR VERT » 

POUR ACCÉLÉRER LES 
APPROVISIONNEMENTS

Pour agir durablement sur les 
prix, le gouvernement veut éga-
lement faciliter le travail des 
producteurs. Un « couloir vert » 
sera créé au niveau du ministère 
de l’Agriculture pour les intrants 
agricoles et les moyens de pro-
duction importés destinés aux 
filières végétales et animales.
Le dispositif sera géré avec le mi-
nistère du Commerce extérieur. 
Les produits concernés seront 
dispensés d’inscription sur la pla-
teforme numérique, selon le com-
muniqué de la CNA.
L’objectif est de réduire les 
démarches et de permettre aux 
agriculteurs d’obtenir plus rapi-
dement les produits nécessaires à 
leur activité.

AGRICULTEURS 
LE GOUVERNEMENT 

PROMET AUSSI UN ACCÈS 
PLUS SIMPLE AU 
FINANCEMENT

Les nouvelles décisions com-

portent également un volet consa-
cré à la situation financière et fis-
cale des producteurs.
Les agriculteurs qui déclarent leur 
production bénéficieront d’une 
exonération de la surveillance 
fiscale a posteriori. Le gouverne-
ment prévoit aussi une régularisa-
tion de leur situation auprès de la 
Société algérienne de régulation 
des produits agricoles (SARPA).
Les banques publiques devront, 
de leur côté, financer les dif-
férentes filières agricoles. Le 
Premier ministre leur demande 
d’alléger les conditions d’accès 
au financement et de réduire les 
délais d’examen des dossiers.
Ces mesures doivent permettre 
aux producteurs de poursuivre 
leur activité avec un accès plus 
fluide aux moyens de production 
et au financement.

UNE CELLULE SUIVRA 
CHAQUE MOIS 
L’ÉVOLUTION 
DES MARCHÉS 

AGRICOLES
Le gouvernement veut enfin 
maintenir un suivi régulier de la 
situation. Une cellule de veille et 

de suivi sera mise en place sous la 
supervision du Premier ministre 
et des walis.
Elle réunira chaque mois les re-
présentants des différentes filières 
afin de suivre l’évolution des 
marchés et les difficultés rencon-
trées sur le terrain.
La CNA encourage également 
les agriculteurs à vendre directe-
ment leurs récoltes aux consom-
mateurs sur les marchés de gros. 
Une manière, selon elle, de ré-
duire le poids des intermédiaires 
et de rapprocher le prix payé par 
le consommateur de celui obtenu 
par le producteur.
Avec ce nouveau dispositif, le 
gouvernement agit donc sur plu-
sieurs niveaux à la fois. Contrôle 
des circuits, déstockage, encadre-
ment de la pomme de terre, facili-
tation des importations d’intrants 
et soutien aux producteurs com-
posent les principales mesures 
annoncées. Reste désormais à 
voir leur traduction concrète sur 
les prix affichés dans les marchés
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POMME DE TERRE PLAFONNÉE, DÉSTOCKAGE :

 L’ÉTAT MULTIPLIE LES MESURES D’URGENCE 
FACE À LA HAUSSE DES PRIX

REVADE 2026 : 
FORTE PARTICIPATION NATIONALE ET INTERNATIONALE ATTENDUE JEUDI À ALGER

ALGER - La 10e édition 
du Salon international 
de la récupération et 

de la valorisation des déchets 
(REVADE 2026) s’ouvrira 
jeudi au Palais des expositions 
des Pins maritimes (Alger), 
avec la participation d’au 
moins 150 entreprises algé-
riennes et de plusieurs sociétés 
étrangères de différents pays.
Organisée par les ministères de 
l’Environnement et de la Qua-
lité de la vie, et du Commerce 
intérieur et de la Régulation du 
marché national, sous le slo-
gan “Une économie circulaire 
durable: enjeux et perspec-
tives”, cette 
édition verra la participation 
d’entreprises et d’organismes 
publics, d’opérateurs écono-
miques, d’investisseurs, de 
porteurs de projets, de start-up, 
de sociétés étrangères d’Alle-
magne, d’Italie, de Chine, de 

Belgique, du Rwanda et du 
Sultanat d’Oman, ainsi que de 
l’Organisation internationale 
du travail (OIT), ce qui favori-
sera les échanges d’expertises, 
d’expériences et de techno-
logies dans les domaines de 
l’économie circulaire et de la 
valorisation des déchets.
Prévue sur trois jours, cette 
manifestation sera un espace 
privilégié de dialogue et de 
coopération autour des enjeux 
liés à l’économie circulaire 

et à la gestion des déchets, 
notamment à la faveur de la 
présence des différents acteurs 
de la chaîne de valeur, parmi 
lesquels les entreprises de 
collecte et de transport des 
déchets, les entreprises de tri 
sélectif, les centres d’enfouis-
sement technique (CET), les 
centres d’incinération, les en-
treprises de transformation et 
de recyclage des déchets, en 
sus des producteurs et four-
nisseurs de matières premières 

recyclées. 
Participent également à cette 
manifestation des entreprises 
spécialisées dans la fourniture 
d’équipements de collecte, de 
transport et de recyclage des 
déchets, des fournisseurs de 
solutions technologiques, des 
bureaux 
d’études et de conseil, des 
instituts et établissements de 
formation, ainsi que des éta-
blissements financiers, des 
compagnies d’assurance et 
des entreprises et organismes 
publics.
Le REVADE 2026 vise à ren-
forcer la place de l’économie 
circulaire dans le processus 
de diversification de l’éco-
nomie nationale, à travers le 
développement des activités 
de collecte, de tri, de traite-
ment, de recyclage et de valo-
risation des déchets, en vue 
de les transformer en matières 

susceptibles d’être réintégrées 
dans l’activité industrielle.
La manifestation ambitionne 
également d’encourager 
l’investissement national et 
étranger dans le domaine de 
la gestion et de la valorisa-
tion des déchets, de soutenir 
le transfert de technologies et 
de savoir-faire et de dévelop-
per un tissu industriel national 
spécialisé dans le recyclage 
et la valorisation, permettant 
ainsi de créer un impact positif 
sur l’emploi.
Selon les organisateurs, cette 
édition constitue une oppor-
tunité pour renforcer la transi-
tion vers un système intégré de 
valorisation et de réintégration 
industrielle des matières dans 
le cycle économique, confor-
mément aux objectifs de 
développement durable et de 
diversification de l’économie 
nationale.
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AADL 3 À ANNABA :
Les souscripteurs réclament la transparence sur les sites 

de logements et l’ouverture du dialogue

Annaba :
Une voiture prise pour cible dans le quartier Sidi Aïssa

Annaba / Voirie :
Les travaux de bitumage de la rue Colonel Amirouche 

débuteront vendredi

La contestation des 
souscripteurs au 
programme AADL 

3 dans la wilaya d’Annaba 
se poursuit. Les concernés 
demandent aux autorités de 
clarifier officiellement la 
localisation des différents 
projets, les quotas affectés à 
chaque site ainsi que les délais 
de réalisation, tout en appelant 
à l’ouverture d’un dialogue 
direct avec leurs représentants.
Les souscripteurs réclament 
des informations officielles

Au-delà du choix de certains 
sites, les représentants des 
souscripteurs demandent la 
publication d’informations 
précises concernant 
l’ensemble des projets AADL 
3 programmés dans la wilaya 
: localisation exacte, nombre 
de logements par site, état 
d’avancement des travaux, 
entreprises chargées de la 
réalisation et calendrier 
prévisionnel de livraison.
Le site de Kalitoussa demeure 
notamment au centre des 
préoccupations, une partie des 
souscripteurs estimant que son 
éloignement et les conditions 

de desserte nécessitent une 
attention particulière.

Un appel à l’ouverture 
du dialogue

Les souscripteurs souhaitent 
également que les autorités 
locales et les responsables 
concernés instaurent un cadre 
de concertation régulier avec 
leurs représentants. Ils estiment 
qu’un dialogue institutionnel 
permettrait de répondre aux 

préoccupations exprimées, 
de clarifier les informations 
disponibles et de réduire la 
circulation de données non 
officielles.
Les représentants des 
souscripteurs ont, à plusieurs 
reprises, appelé les autorités 
compétentes à apporter 
des réponses claires sur la 
localisation des projets, leur 
programmation et les délais de 

réalisation.
Vers une clarification 

de la situation ?
Les souscripteurs demandent 
que les informations relatives 
au programme AADL 3 soient 
complétées et régulièrement 
actualisées, afin que chaque 
bénéficiaire puisse connaître 
avec précision le site 
prévu pour son logement et 
l’évolution de son projet.

À travers leur mobilisation, 
ils réaffirment ainsi une 
double demande : le droit à 
une information officielle et 
transparente sur le programme 
AADL 3, ainsi que l’ouverture 
d’un dialogue constructif avec 
les autorités afin de répondre 
aux préoccupations exprimées 
par les souscripteurs de la 
wilaya d’Annaba.

Après plusieurs mois d’attente, les 
travaux de bitumage de la rue 
Colonel Amirouche débuteront 

vendredi 9 octobre 2026. Cette 
opération, très attendue par les habitants 
et les usagers de cet axe routier, devrait 
permettre d’améliorer sensiblement 
l’état de la chaussée et les conditions de 
circulation.
Le lancement de ces travaux constitue une 
étape importante pour la réhabilitation de 
cette voie, particulièrement fréquentée 
au quotidien. Le bitumage permettra 
notamment de remédier à la dégradation 
de la chaussée et d’améliorer le confort 

et la sécurité des automobilistes.
Cette opération devrait également 
contribuer à l’amélioration du cadre 
urbain et à la fluidité du trafic dans le 
secteur.
Les habitants, qui attendaient depuis 
longtemps une intervention sur cet axe, 
espèrent désormais que les travaux 
seront menés dans les meilleurs délais et 
permettront d’apporter une amélioration 
durable à la circulation.
Le démarrage du chantier est ainsi prévu 
pour vendredi 9 octobre 2026, une date 
désormais attendue par les riverains et 
les usagers de la rue Colonel Amirouche.

Une voiture stationnée 
dans le quartier Sidi 
Aïssa, à Annaba, a fait 

l’objet d’inscriptions réalisées 
par des individus non identifiés.
Les faits ont été signalés par 
des habitants du quartier. Les 
circonstances dans lesquelles 
ces inscriptions ont été 
effectuées ainsi que l’identité des 
personnes impliquées restent, à 

ce stade, inconnues.Cet incident 
intervient dans un contexte 
où les actes portant atteinte 
aux biens privés suscitent 
régulièrement des réactions de la 
part des riverains.Les habitants 
concernés souhaitent que les 
faits soient éclaircis et que les 
éventuelles responsabilités 
puissent être établies par les 
autorités compétentes.

S.F

S.F

S.F



EL EULMA 
LA PROTECTION CIVILE SENSIBILISE LES CITOYENS AUX RISQUES

 DU MONOXYDE DE CARBONE ET DES INONDATIONS
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Dans le cadre du suivi quo-
tidien des conditions de 
scolarisation au niveau des 

établissements scolaires, une visite 
d’inspection a été effectuée, hier, par 
le chef de daïra d’Annaba dans plu-
sieurs écoles primaires relevant de la 
commune d’Annaba. Cette sortie de 
terrain s’inscrit dans le cadre du suivi 
régulier des conditions d’accueil et 
de prise en charge des élèves, avec 
une attention particulière accordée à 
deux volets essentiels au bon dérou-
lement de la scolarité : la restaura-

tion scolaire et l’hygiène au sein des 
établissements. Lors de cette visite, 
le chef de daïra s’est rendu dans plu-
sieurs écoles primaires afin de consta-
ter directement les conditions dans 
lesquelles évoluent les élèves et le 
personnel éducatif. Cette démarche a 
également permis de relever les éven-
tuelles insuffisances nécessitant une 
intervention ou une prise en charge. 
L’état de propreté des différents 
espaces scolaires, notamment les 
salles de classe et les espaces com-
muns, ainsi que les conditions liées à 
l’organisation de la restauration sco-

laire, ont ainsi fait l’objet d’un suivi 
particulier. L’objectif est de veiller à 
ce que les établissements offrent un 
environnement sain, propre et adapté 
aux besoins des élèves. Cette visite 
de proximité vise également à identi-
fier les insuffisances constatées sur le 
terrain et à permettre leur traitement 
dans les meilleurs délais, en coordi-
nation avec les services concernés. 
Les interventions nécessaires devront 
contribuer à améliorer les conditions 
de fonctionnement des écoles et à ga-
rantir un cadre scolaire répondant aux 
exigences d’hygiène et de sécurité.

ANNABA 
 LE CHEF DE DAÏRA INSPECTE LES CONDITIONS 

DE SCOLARISATION DANS PLUSIEURS ÉCOLES PRIMAIRES

Dans le cadre de la campagne nationale 
de sensibilisation consacrée à la pré-
vention des risques liés au monoxyde 

de carbone et aux inondations, les services 
de la Protection civile de la wilaya d’Annaba 
poursuivent leurs actions de proximité auprès 
des citoyens. Une opération de sensibilisa-
tion et d’information a ainsi été organisée 
par l’unité de la Protection civile d’El Eulma, 
au niveau de la place principale de la com-
mune d’El Eulma. Cette initiative avait pour 
objectif d’attirer l’attention de la population 
sur les dangers liés au monoxyde de carbone, 
souvent qualifié de « tueur silencieux », ainsi 
que sur les risques associés aux intempéries 

et aux inondations. À travers cette campagne, 
les agents de la Protection civile ont sensi-
bilisé les citoyens aux précautions à prendre 
pour prévenir les accidents liés au monoxyde 
de carbone, particulièrement avec l’utilisation 
des appareils de chauffage et autres équipe-
ments fonctionnant au gaz. Inodore et inco-
lore, ce gaz peut provoquer des intoxications 
graves lorsqu’il s’accumule dans un espace 
insuffisamment ventilé. La sensibilisation 
porte ainsi notamment sur l’importance d’as-
surer une bonne ventilation des habitations, 
de veiller au bon état des appareils et installa-
tions et de faire procéder régulièrement à leur 
contrôle par des professionnels qualifiés. Les 
citoyens sont également invités à rester atten-

tifs à tout signe pouvant évoquer une intoxi-
cation et à réagir rapidement en cas de sus-
picion, en évacuant les lieux et en sollicitant 
immédiatement les secours. La campagne a 
également porté sur les risques liés aux inon-
dations, notamment lors des épisodes de fortes 
pluies pouvant entraîner une montée rapide 
des eaux, des ruissellements importants ou 
rendre certaines routes et zones difficilement 
praticables. Les éléments de la Protection 
civile ont ainsi rappelé aux citoyens l’impor-
tance de respecter les consignes de sécurité et 
d’éviter les comportements susceptibles de 
les exposer inutilement au danger durant les 
épisodes météorologiques défavorables.

Une nouvelle structure de proxi-
mité vient renforcer l’offre de 
soins au niveau de la commune 

de Sidi Amar. La salle de soins « 24 Fé-
vrier 1956 », située dans la localité de 
Hadjar Eddis, a officiellement été mise 
en hier, dans le cadre des efforts visant 
à rapprocher les prestations sanitaires 
de base des citoyens et à améliorer la 
couverture médicale de proximité. La 
cérémonie de mise en service a été pré-
sidée par le chef de daïra d’El Hadjar, 
en présence du président de l’Assem-
blée populaire communale (APC) de 
Sidi Amar et de plusieurs responsables 
locaux. Cette remise en service inter-
vient après des travaux de réaménage-

ment réalisés au niveau de la structure, 
sous le suivi de la responsable de la 
subdivision des équipements publics de 
la daïra d’El Hadjar. La réhabilitation 
de cette salle de soins vise à offrir aux 
habitants de Hadjar Eddis un meilleur 
accès aux prestations sanitaires de pre-
mière ligne, en leur permettant de bé-
néficier de services médicaux à proxi-
mité de leur lieu de résidence. Cette 
opération s’inscrit dans une démarche 
de développement local accordant une 
place importante au renforcement des 
structures de santé de proximité. La re-
mise en service de la salle de soins doit 
ainsi contribuer à faciliter la prise en 
charge des besoins sanitaires courants 
de la population et à réduire, autant 

que possible, les déplacements vers des 
structures de santé plus éloignées. La 
structure sera prise en charge par l’éta-
blissement public de santé de proxi-
mité d’El Hadjar, dont le directeur était 
présent à la cérémonie aux côtés de 
l’équipe médicale et paramédicale ap-
pelée à assurer les prestations au profit 
des habitants. La mise en service de la 
salle de soins a été accueillie favorable-
ment par les habitants de la localité, qui 
ont exprimé leur satisfaction à l’égard 
de la réouverture de cette structure 
sanitaire de proximité. La cérémonie 
s’est également déroulée en présence 
du délégué du secteur 24 Février 1956, 
des membres de l’association de quar-
tier ainsi que de plusieurs représentants 

et acteurs de la société civile. Cette pré-
sence témoigne de l’intérêt accordé par 
les habitants et les acteurs locaux au 
renforcement des services publics de 
proximité, notamment dans le secteur 
de la santé. La nouvelle mise en service 

vient ainsi s’ajouter aux opérations de 
développement local engagées dans la 
daïra d’El Hadjar, avec l’objectif de 
consolider les équipements publics et 
d’améliorer progressivement les condi-
tions de vie des habitants.

 SIDI AMAR 
LA SALLE DE SOINS « 24 FÉVRIER 1956 » REMISE EN SERVICE À HADJAR EDDIS

Imen Boulmaiz

Dans le cadre des mesures 
préventives visant à préser-
ver la sécurité des habitants 

de la nouvelle ville Benmostefa 
Benaouda, dans la circonscription 
administrative de la nouvelle ville, 
une opération de nettoyage des ou-
vertures des conduits de fumée des 
logements AADL a été menée hier. 
Cette intervention a été réalisée par 
les services de l’AADL chargés de 
la gestion immobilière, en coordina-
tion avec la Direction déléguée de la 
gestion urbaine de Drâa Errich. Elle 
s’inscrit dans une démarche préven-
tive destinée à améliorer les condi-

tions de sécurité des résidents et à 
assurer le bon fonctionnement des 
installations concernées. L’opération 
a notamment porté sur le nettoyage 
des ouvertures des conduits de fu-
mée au niveau des logements AADL 
de la nouvelle ville Benmostefa Be-
naouda. Ces interventions d’entre-
tien permettent de limiter les risques 
pouvant être liés à l’obstruction ou 
à l’encrassement des conduits et de 
contribuer au maintien de condi-
tions d’utilisation plus sûres pour les 
occupants. La coordination entre les 
services de l’AADL et les services 
de la gestion urbaine vise à assurer 
un suivi régulier des infrastructures 

et des équipements collectifs au sein 
de cette importante zone d’habita-
tion. Au-delà de l’aspect technique 
de l’intervention, cette opération 
traduit l’importance accordée 
aux mesures préventives dans les 
zones résidentielles, notamment à 
l’approche de la période hivernale 
durant laquelle les équipements de 
chauffage et les conduits d’évacua-
tion sont davantage sollicités. Le 
nettoyage et l’entretien des conduits 
constituent ainsi une mesure de pré-
caution permettant de réduire les 
risques potentiels et de contribuer à 
la protection des habitants.

ANNABA
BENMOSTPHA BENAOUDA UNE OPÉRATION DE NETTOYAGE 

DES CONDUITS DE FUMÉE DES LOGEMENTS AADL
Imen Boulmaiz
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À l’occasion du mois d’Octobre 
rose, consacré à la sensibili-
sation à la lutte contre le can-

cer du sein, la Direction de l’action 
sociale et de la solidarité de la wilaya 

d’Annaba a lancé une campagne pré-
ventive et informative destinée aux 
femmes, autour de l’importance du 
dépistage précoce et du suivi régu-
lier. Organisée sous le slogan « Exa-
mine-toi aujourd’hui, sois rassurée 

demain », cette campagne intervient 
en application des orientations de la 
ministre de la Solidarité nationale, 
de la Famille et de la Condition de 
la femme, et sous la supervision du 
directeur de l’action sociale et de la 
solidarité de la wilaya d’Annaba. Le 
coup d’envoi de cette campagne a été 
donné au niveau du quartier de Sidi 
Salem, avec la participation de la 
cellule de proximité de solidarité de 
Sidi Salem et de celle de Sidi Amar. 
Les deux cellules ont organisé une 
journée de sensibilisation et d’infor-
mation consacrée à la prévention du 
cancer du sein et à l’importance de 
son dépistage à un stade précoce. 
Cette initiative de proximité avait 
pour objectif d’aller à la rencontre des 
femmes et de leur fournir des infor-
mations utiles sur les moyens de pré-

vention et sur l’importance d’un suivi 
médical régulier. À cette occasion, 
des dépliants ont été distribués et des 
affiches de sensibilisation ont été ins-
tallées afin de diffuser les principaux 
messages de la campagne. Des expli-
cations ont également été fournies 
aux participantes concernant l’intérêt 
des examens réguliers et du dépistage 
précoce. Les échanges ont particuliè-
rement mis l’accent sur la nécessité 
pour les femmes de ne pas négliger 
leur suivi médical et de consulter les 
professionnels de santé pour béné-
ficier des examens adaptés à leur 
situation. La campagne vise ainsi à 
renforcer la culture de la prévention 
et à encourager les femmes à accorder 
davantage d’importance au dépistage, 
notamment avec l’avancée en âge, 
période durant laquelle la vigilance 

doit être renforcée. Au-delà de la 
transmission d’informations médi-
cales, cette action cherche également 
à lever les appréhensions pouvant 
entourer le dépistage et à rappeler que 
la prévention et la détection précoce 
constituent des éléments essentiels 
dans la prise en charge du cancer du 
sein. L’opération menée à Sidi Salem 
constitue une première étape d’une 
campagne qui se poursuivra tout au 
long du mois d’octobre dans le cadre 
d’Octobre rose. Les cellules de proxi-
mité de solidarité poursuivront leurs 
actions d’information et de sensibili-
sation auprès des différentes catégo-
ries de la population, avec l’objectif 
de toucher davantage de femmes et de 
diffuser les messages liés à la préven-
tion et au dépistage.
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ANNABA/DASS

OCTOBRE ROSE : 
UNE CAMPAGNE DE SENSIBILISATION AU DÉPISTAGE 

PRÉCOCE DU CANCER DU SEIN À ANNABA

Imen Boulmaiz 

GUELMA : 

UNE MOBILISATION POUR UN HIVER PLUS SÛR

 LA POLICE D’ANNABA SENSIBILISE LES PARENTS 
AUX DÉPLACEMENTS DES ENFANTS VERS LES STADES

Sous le slogan « Un hiver sûr… 
avec une vigilance permanente », 
la wilaya de Guelma a donné le 

coup d’envoi à une vaste opération de 
sensibilisation aux risques liés à la sai-
son hivernale.
Lancée dans le cadre du programme 
annuel de la Direction générale de la 
Protection civile, cette initiative a été 
officiellement inaugurée par le wali de 
Guelma, en présence des membres de la 
délégation qui l’accompagnait.
L’objectif est de renforcer les réflexes 
de prudence auprès des citoyens et de 
rappeler les principales précautions à 
prendre face aux dangers susceptibles de 

survenir durant cette période. Une atten-
tion particulière est notamment accordée 
aux intoxications au monoxyde de car-
bone, souvent liées à une mauvaise utili-
sation des appareils de chauffage et des 
équipements fonctionnant au gaz.
Les risques liés aux intempéries sont 
également au cœur de cette action, 
notamment les inondations et les per-
turbations météorologiques pouvant 
affecter les déplacements et la sécurité 
des personnes. Les usagers de la route 
sont, pour leur part, appelés à redoubler 
de vigilance en raison de la baisse de 
visibilité et du risque de glissance des 
chaussées.
Une caravane de sensibilisation a ainsi 

pris le départ pour se rendre dans plu-
sieurs établissements scolaires, places 
publiques et principaux axes routiers 
de la wilaya. Des dépliants, affiches et 
autres supports d’information sont dis-
tribués à cette occasion, tandis que des 
conseils pratiques sont dispensés direc-
tement aux citoyens.À travers cette mo-
bilisation de proximité, les services de 
la Protection civile entendent contribuer 
à l’ancrage d’une véritable culture du 
risque et encourager l’adoption de com-
portements responsables, afin de limiter 
les accidents et de mieux protéger les 
personnes et les biens durant l’hiver.
Un hiver sûr passe avant tout par la vigi-
lance et les bons réflexes.

Les services de la Sûreté de 
wilaya d’Annaba poursuivent 
leurs actions de sensibilisa-

tion destinées aux différentes catégo-

ries de la société, avec un accent par-
ticulier sur la protection des enfants 
et la prévention des risques auxquels 
ils peuvent être exposés dans leur 
quotidien. Dans ce cadre, une sortie 

de terrain a été organisée hier  afin 
de sensibiliser les parents à l’impor-
tance de ne pas laisser leurs enfants 
se rendre seuls dans les stades et de 
privilégier leur accompagnement 
lors de leurs déplacements vers ces 
enceintes sportives. À travers cette 
initiative, les services de police sou-
haitent attirer l’attention des parents 
sur les risques potentiels auxquels 
les enfants peuvent être confrontés 
lorsqu’ils se déplacent sans accom-
pagnateur. La présence d’un parent 
ou d’un adulte responsable consti-
tue, en effet, une mesure de préven-
tion permettant de mieux assurer leur 
sécurité et de réduire leur exposition 
à différentes situations susceptibles 

de porter atteinte à leur intégrité 
physique ou à leur bien-être psy-
chologique. Les actions menées sur 
le terrain permettent également aux 
policiers d’échanger directement 
avec les familles et de leur trans-
mettre des conseils de prévention 
adaptés. L’objectif est notamment 
d’encourager les parents à rester vi-
gilants concernant les déplacements 
de leurs enfants et à prendre les 
précautions nécessaires, particuliè-
rement lorsqu’il s’agit de rejoindre 
des lieux accueillant un nombre 
important de personnes. La Sûreté 
de wilaya d’Annaba rappelle ainsi 
que la protection des enfants consti-
tue une responsabilité partagée entre 

les familles et les différents acteurs 
intervenant dans le domaine de la 
sécurité et de la prévention. Cette 
campagne s’inscrit dans le cadre 
d’un programme plus large d’actions 
de proximité menées par les services 
de sécurité auprès des citoyens. Ces 
initiatives visent à développer une 
véritable culture sécuritaire et à ren-
forcer la sensibilisation aux compor-
tements préventifs au sein de la so-
ciété. Les numéros 1548, 17 et 104, 
ainsi que l’application « Allô Police 
», peuvent ainsi être utilisés par les 
citoyens pour effectuer leurs signale-
ments et solliciter l’intervention des 
services compétents.

EL TARF 
UN INDIVIDU INTERPELLÉ À BESBES POUR ESCROQUERIE VIA LES RÉSEAUX SOCIAUX

Les services de la Sûreté de daïra 
de Besbes, relevant de la Sûreté 
de wilaya d’El Tarf, ont mis fin 

aux agissements présumés d’un indi-
vidu soupçonné de se livrer à des faits 
d’escroquerie et d’usurpation d’identité 
à travers les réseaux sociaux. L’affaire 
fait suite à plusieurs plaintes déposées 
par des citoyens affirmant avoir été vic-
times d’escroquerie via les plateformes 

de communication sociale. Selon les 
éléments communiqués par les services 
de sécurité, le mis en cause exploitait 
plusieurs pages sur les réseaux sociaux, 
notamment Facebook, à travers les-
quelles il lançait des appels aux dons 
destinés, en apparence, à venir en aide 
à des personnes malades ou en situation 
de handicap. Le suspect aurait ainsi solli-
cité la générosité des internautes en leur 
faisant croire que les sommes collectées 

seraient destinées à prendre en charge les 
besoins de personnes en difficulté. Une 
fois les fonds réunis, il aurait cependant 
procédé à leur détournement à son propre 
profit, après avoir donné à ses victimes 
l’assurance qu’il assurerait personnelle-
ment leur prise en charge. À la suite des 
plaintes enregistrées, les enquêteurs de la 
Sûreté de daïra de Besbes ont engagé des 
investigations approfondies afin d’identi-
fier l’auteur présumé de ces agissements 

et de déterminer le mode opératoire uti-
lisé. Le travail de renseignement et les 
recherches menées par les services com-
pétents ont permis de remonter jusqu’à 
l’identité du suspect et de mettre en évi-
dence le procédé qu’il aurait utilisé pour 
attirer ses victimes et collecter les fonds. 
L’individu a finalement été interpellé 
par les éléments de la Sûreté de daïra 
de Besbes. Les investigations ont égale-
ment permis de révéler son implication 

présumée dans des affaires similaires 
enregistrées sur le territoire de la com-
mune de Dréan. À l’issue de l’enquête et 
après l’accomplissement des procédures 
légales, un dossier de procédure pénale 
a été établi à l’encontre du mis en cause. 
Celui-ci a été présenté devant le parquet 
local pour des faits présumés d’usurpa-
tion d’identité, d’escroquerie et d’abus 
de confiance commis par le biais des 
réseaux sociaux, avec récidive.
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OKINAWA 

Les militaires américains soumis à un couvre-feu après 
le meurtre d’une femme pour lequel un marine est soupçonné

L’Arabie saoudite annonce avoir intercepté de missiles tirés 
par les houthistes depuis le Yémen

Les crimes commis par 
des militaires américains 
constituent depuis 

longtemps une source de tensions 
dans les relations entre les deux 
proches alliés en matière de 
sécurité, selon le monde fr.  
Les forces américaines 
présentes dans le département 
nippon d’Okinawa ont été 
interdites, mercredi 7 octobre, 
de consommer de l’alcool 
pendant quarante-huit heures et 
seront soumises à un couvre-feu 
pendant trente jours entre minuit 
et 5 heures du matin, après le 
meurtre d’une femme pour 
lequel un marine américain est 
soupçonné.
Benjamin T. Watson, coordinateur 
de la zone d’Okinawa et 
commandant de la 3e Force 
expéditionnaire des marines, et 

plus haut responsable militaire 
américain à Okinawa, a déclaré 
que cette période donnerait le 
temps d’organiser des formations 
sur « les normes, la discipline et 
nos responsabilités en tant que 
membres de la communauté 
d’Okinawa ».

La police a annoncé, dimanche, 
qu’un marine américain stationné 
à Okinawa avait été arrêté, 
soupçonné d’avoir tué une 
femme de 39 ans dans un hôtel de 
la ville de Naha. Selon les médias 
locaux, elle a été étranglée. Le 
marine nie les faits qui lui sont 

reprochés.
Les Etats-Unis comptent environ 
54 000 militaires stationnés 
au Japon, principalement à 
Okinawa, et les crimes commis 
par des militaires américains 
constituent depuis longtemps 
une source de tensions dans les 
relations entre les deux proches 
alliés en matière de sécurité.
Plusieurs précédents
Mercredi, le gouverneur 
d’Okinawa, Genta Koja, a 
rencontré, à Tokyo, le ministre 
de la défense, Shinjiro Koizumi, 
auquel il a déclaré que cette 
affaire avait « provoqué une 
profonde inquiétude » parmi les 
habitants d’Okinawa.
« Le gouvernement départemental 
a demandé à plusieurs reprises 
à l’armée américaine de prendre 
des mesures pour empêcher que 

de tels faits ne se reproduisent 
à chaque fois qu’un incident 
survient, mais le fait qu’un tel 
incident se soit de nouveau 
produit nous contraint à conclure 
que la discipline au sein des forces 
américaines et leur éducation aux 
droits humains ne fonctionnent 
absolument pas », a-t-il déclaré 
à Shinjiro Koizumi. Ce dernier a 
déclaré qu’il allait « faire avancer 
les discussions avec les Etats-
Unis sur la manière de mettre en 
œuvre des mesures efficaces » 
afin d’empêcher que de tels 
incidents ne se reproduisent.
Genta Koja a également affirmé, 
plus tard dans la journée, lors 
d’une rencontre avec la première 
ministre, Sanae Takaichi, qu’il 
y avait un « besoin urgent » de 
« réduire le poids lié aux bases » 
américaines présentes au Japon.

Les opposants au gouvernement 
yéménite poursuivent leurs 
frappes contre Riyad et disent 

procéder à des tirs de drones, de 
missiles balistiques et de croisière, 
selon le monde fr.  
L’Arabie saoudite a affirmé, mercredi 
7 octobre, avoir intercepté des 
missiles tirés par les houthistes du 
Yémen. Ces derniers poursuivent 
leurs frappes contre le royaume 
malgré la contre-offensive menée 
par les forces gouvernementales 
yéménites appuyées par Riyad.
Dans ce conflit qui s’est réveillé 
en juillet après plusieurs années 
d’accalmie, les combattants pro-
iraniens ont mené une percée éclair 
au début de septembre, s’emparant 
du littoral yéménite sur la mer Rouge 
et renforçant leur contrôle du détroit 
stratégique de Bab Al-Mandab.
Les opposants au gouvernement 
yéménite disent procéder à des tirs 
de drones, de missiles balistiques 
et de croisière, et ont prévenu les 
compagnies aériennes que l’espace 

aérien saoudien n’était « pas sûr ». 
Une explosion a retenti mardi dans 
le nord de la capitale saoudienne, 
ont rapporté des habitants à l’Agence 
France-Presse.
« Un missile balistique tiré par la 
milice terroriste houthiste visant la 
ville de Khamis Mushait [dans le Sud-
Ouest] a été intercepté et détruit », a 
déclaré mardi sur X Turki Al-Maliki, 
le porte-parole de la coalition menée 
par l’Arabie saoudite, alliée depuis 
2015 du gouvernement yéménite. Tôt 
mercredi, la coalition a « intercepté et 
détruit » un autre missile houthiste, 
« au nord de Riyad », a-t-il ajouté.
L’agence du gouvernement yéménite, 
Saba, a par ailleurs fait état, mercredi, 
d’attaques de drones explosifs et de 
deux missiles balistiques houthistes 
contre l’aéroport d’Aden, ville du 
Sud-Ouest où siège le gouvernement 
internationalement reconnu. Les 
opposants au gouvernement yéménite 
avaient affirmé lundi avoir frappé 
l’aéroport international de Riyad, la 
capitale saoudienne.

L’Autorité générale saoudienne 
de l’aviation civile est restée 
silencieuse sur la situation à 
Riyad, alors que la capitale est 
confrontée quasi quotidiennement 
à des fermetures temporaires de son 
espace aérien, selon des données du 
site Flightradar24. Elle a cependant 
fait état de frappes contre d’autres 
aéroports dans le sud du royaume, 
signalant trois blessés légers et des 
dégâts matériels.
Lundi, les combattants houthistes 
avaient aussi ciblé une raffinerie 
d’Aramco au bord de la mer Rouge, 
perturbant la production pétrolière 
de l’Arabie saoudite, premier pays 
exportateur mondial de brut. Des 
témoins avaient également rapporté 
avoir vu des flammes sur la base 
militaire saoudienne de Khamis 
Mushait.
Contre-offensive du gouvernement
Les forces du gouvernement yéménite, 
reconnu internationalement, ont lancé 
ces derniers jours une contre-offensive 
avec l’appui aérien de l’Arabie 

saoudite voisine. Elles affirment avoir 
mené plus de 1 000 frappes et repris 
des zones stratégiques sur le littoral 
de la mer Rouge.
Elles ont aussi fait état d’avancées 
dans le sud du gouvernorat de 
Marib, dans le centre du Yémen, et 
annoncé avoir lancé une offensive 
sur la capitale, Sanaa, aux mains des 
houthistes depuis plus de dix ans. Des 
déclarations démenties par le porte-
parole militaire de ces derniers.

Les opposants au gouvernement 
yéménite ont cependant annoncé la 
mort de six membres d’une même 
famille dans une frappe saoudienne 
contre un village, dans le nord du 
Yémen. Des sources militaires des 
deux bords n’ont, elles, pas fait état 
d’évolutions majeures sur le terrain. 
Plusieurs sources ont fait état d’une 
intensification des hostilités, les deux 
camps ayant recensé 270 morts ces 
dernières vingt-quatre heures.

En dotation depuis un an 
dans les rangs des forces de 
l’ordre, l’usage de l’engin, 

fabriqué par l’entreprise française 
Alsetex, partenaire historique 
du ministère de l’intérieur, a été 
suspendu à titre conservatoire 
après qu’un lycéen de 15 ans a eu 
la main arrachée à Lens, selon le 
monde fr.  
Une nouvelle grenade, une 
première mutilation et une 

suspension. L’arme qui a arraché la 
main d’un lycéen de 15 ans à Lens 
(Pas-de-Calais), lundi 5 octobre, 
est une grenade assourdissante 
d’une nouvelle génération, en 
dotation depuis seulement un 
an dans les rangs des forces de 
l’ordre.
Par un télégramme du mardi 
6 octobre adressé à l’ensemble de 
la police nationale, son directeur 
général, Louis Laugier, a annoncé la 

« suspension à titre conservatoire » 
de l’emploi cette arme, « dans 
le cadre du mouvement lycéen 
uniquement (…), le temps que 
les circonstances de la blessure 
du jeune homme à Lens soient 
établies ». « Je suspends son 
usage pour le mouvement des 
lycéens tant que la lumière n’aura 
pas été faite sur ce qui s’est passé 
dans cette affaire », a confirmé le 
ministre de l’intérieur, Laurent 

Nuñez, sur RTL, dans la matinée 
de mercredi. L’inspection générale 
de la police nationale a été saisie 
de 18 enquêtes, a-t-il ajouté.
Baptisée EF-SON, l’arme est 
fabriquée par l’entreprise française 
Alsetex, partenaire commercial 
historique du ministère de 
l’intérieur. Elle est à la disposition 
des forces de l’ordre depuis l’été 
2025, avec un autre modèle 
également assourdissant, la GL-

304, fabriqué par le brésilien 
Condor. L’EF-SON peut être tirée 
avec un lance-grenades. Avec 
un diamètre de 40 millimètres, 
elle n’est pas compatible avec le 
lanceur Cougar, hégémonique 
depuis une décennie dans les 
opérations de maintien de l’ordre, 
mais avec le Cobra. Cette arme à 
double tube a, elle aussi, été mise 
à disposition des forces de sécurité 
en 2025.
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L’EF-SON, cette grenade assourdissante dont l’usage a été 
suspendu par le gouvernement après la mutilation d’un lycéen



En Belgique francophone, un quatrième jour de mouvement 
lycéen, émaillé de violences

Les jeunes, qui protestent 
depuis le 1er octobre contre 
un plan d’économies, se 

défendent de suivre le mouvement 
lycéen français et insistent sur la 
spécificité de leurs revendications, 
selon le monde fr.  
En plein cœur de Bruxelles, devant 
l’Athénée Charles Janssens, la 
douceur et le calme de l’été indien 
ne semblent pas perturbés par les 
élèves qui, ce mardi 6 octobre, 
bloquent l’entrée de ce collège-
lycée depuis deux jours. Trois 
jeunes hommes en classe de 
terminale filtrent les allées et 

venues, juste en dessous d’une 
grande bannière où est inscrit le 
slogan « toujours en colère ».
Et ici, le mot « toujours » a son 
importance car, même si leur 
action fait écho aux protestations 
des lycéens français, ces trois 
élèves tiennent à rappeler que 
les raisons de ce mouvement 
spontané ne datent pas d’hier en 
Belgique francophone. « On est 
bien conscients de ce qui se passe 
en France en ce moment, reconnaît 
Soufiane. Mais nos revendications 
sont vraiment propres à la 
Belgique. »

Une grande partie du monde de 
l’enseignement s’oppose à des 
réformes validées le 5 juin par 
le Parlement de la Fédération-
Wallonie-Bruxelles, l’entité 
qui gère l’éducation pour les 
Belges francophones. Ce décret 
programme prévoit en effet un 
plan d’économies de 500 millions 
d’euros d’ici 2029, à comparer au 
budget de 10,65 milliards d’euros 
que la Fédération Wallonie-
Bruxelles a consacré à l’éducation 
en 2025.

Une technicienne de 
laboratoire de 28 ans, qui 
travaillait pour l’Institut 

de lutte contre la peste d’Irkoutsk, 
en Sibérie, est morte, ont rapporté 
plusieurs médias russes vendredi, 
selon le monde fr.  
Les Etats-Unis ont officiellement 
réclamé à la Russie « plus 
d’informations » après la mort 
d’une laborantine d’un institut 
étudiant la peste.
Les autorités russes ont nié, 
de leur côté, l’instauration de 
mesures sanitaires à la suite 
de cette mort, rapportée par 
plusieurs médias russes vendredi, 
d’une technicienne de laboratoire 
de 28 ans qui travaillait pour 
l’Institut de lutte contre la peste 
d’Irkoutsk, en Sibérie.
« Nous avons officiellement 
demandé des informations 
supplémentaires au 

gouvernement russe », a déclaré, 
mardi 6 octobre dans la soirée, 
un porte-parole de la diplomatie 
américaine. Le département 
d’Etat se tient aussi « en 
contact officiel » avec d’autres 
capitales pour « échanger des 
informations », a-t-il ajouté.
Interrogé plus tôt mardi, le 
président américain, Donald 
Trump, avait dit qu’une 
conversation téléphonique avec 
son homologue russe, Vladimir 
Poutine, était « prévue » et aurait 
lieu « très bientôt ». La principale 
agence de santé publique 
américaine (CDC) a dit, mardi, 
suivre « de près l’évolution de 
la situation », tout en ajoutant 
qu’« à l’heure actuelle, rien 
n’indique qu’il existe une menace 
plus large pour les Etats-Unis ».
Un risque « faible » pour la 
Russie, selon l’OMS

Le chef de la diplomatie 
américaine, Marco Rubio, avait 
déjà appelé la Russie à « partager 
davantage d’informations sur ce 
qui s’est passé », rappelant que 
toute infection en laboratoire 
inquiétait particulièrement depuis 
la pandémie due au Covid-19.
L’Organisation mondiale de la 
santé (OMS) a, elle aussi, demandé 

à Moscou de la transparence. « La 
communication d’informations 
en temps utile, complètes et 
transparentes dans le cadre du 
règlement sanitaire international 
est essentielle pour clarifier les 
informations contradictoires et 
permettre une évaluation précise 
des risques potentiels pour la 
santé publique », a écrit sur X le 

chef de l’OMS, Tedros Adhanom 
Ghebreyesus, ajoutant qu’il avait 
« demandé des informations 
complémentaires » aux autorités 
sanitaires russes. L’OMS a 
estimé, mardi, que le risque était 
« faible » pour la Russie et « très 
faible » pour l’Europe.
La Russie assure, elle, que 
la situation est sous contrôle. 
Des chaînes Telegram et des 
médias locaux ont rapporté que 
plusieurs hôpitaux d’Irkoutsk 
avaient imposé une quarantaine 
de trois semaines. « Une fausse 
information circule actuellement 
en ligne sur l’instauration 
d’un régime sanitaire et 
épidémiologique renforcé et 
de restrictions strictes dans la 
région d’Irkoutsk », a démenti 
l’agence de santé publique russe, 
Rospotrebnadzor.

SOUPÇONS DE PESTE EN RUSSIE : 
Les autorités nient la mise en place de mesures sanitaires, après

 la mort d’une laborantine
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IA : Elon Musk veut lever 40 milliards de dollars de dette pour 
acheter des puces Nvidia pour équiper ses data centers

Le « Financial Time » a 
révélé mardi que la firme 
du milliardaire, SpaceX, 

a lancé une opération visant à 
financer l’achat de puces pour 
équiper ses data centers. Ce 
nouvel emprunt massif illustre 
l’imprudente course aux capitaux 
entraînée par le développement de 
l’intelligence artificielle, selon le 
monde fr.  
La dette ? Quelle dette ? La 
hausse des taux d’intérêt, qui 
dépassent 5,3 % sur dix ans aux 
Etat-Unis, n’empêche pas la 
course à l’intelligence artificielle 
(IA) de se poursuivre. Ainsi, le 
Financial Times a révélé, mardi 
6 octobre, que SpaceX, la firme 
d’Elon Musk, était en train de 

lever 40 milliards de dollars 
(35,63 milliards de dollars) de 
dette pour financer l’achat de 
puces Nvidia destinées à équiper 
ses data centers. Dix milliards 
de dollars seraient levés sous 
la forme d’emprunts bancaires 
classiques, tandis que 30 milliards 
seraient empruntés en recourant 
directement aux marchés 
obligataires.
Selon le quotidien britannique, 
le groupe d’investissement 
Apollo serait leader dans cette 
opération et chargé de « placer 
le papier », autrement dit 
de vendre les obligations de 
SpaceX. La nouvelle n’a pas été 
confirmée par l’entreprise mais 
l’opération, censée se conclure 

en 2027, s’inscrit dans une 
fringale d’Elon Musk : juste après 
son introduction en Bourse en 
juin, il avait déjà levé quelque 
25 milliards de dollars.
Ces emprunts d’une durée de 
cinq à trente ans s’étaient faits à 
des taux compris entre 5,35 % et 
6,7 %. Ces taux étaient supérieurs 
de 1,4 % environ aux taux sans 
risque des obligations d’Etat. 
James Dow, professeur à la 
London Business School, avait 
eu, dans le Financial Times, ce 
commentaire tout britannique : 
« A l’heure actuelle, la valeur de 
l’entreprise dépend de [Musk]… 
mais il sera très âgé dans trente 
ans. La gouvernance d’entreprise 
est exceptionnellement faible. »



EN / Hemdani :
« Le grand chantier, c’est la défense »

Classement FIFA : 
Le programme des Verts en novembre dévoilé

Islem Slimani : 
CRB, un bras de fer judiciaire qui vaut 45 milliards

Tout en avouant que son 
équipe a montré quelques 
insuffisances, plus 

particulièrement en défense, 
le sélectionneur national 
Brahim Hemdani estime que 
cette rencontre amicale face au 
Niger lui a permis de tirer des 
enseignements dont il pourrait 
se servir pour rectifier le tir lors 
des prochaines échéances.
‘’ Le but de ce rassemblement 
était de donner la chance au 
maximum de joueurs présents 
dans le groupe, pour me faire 
une idée’’, a déclaré d’emblée le 
coach national.

«On ne peut se réjouir 
de la première mi-temps»

A l’image de tous les supporters 
algériens qui ont regardé le 
match, Hemdani était déçu par 
la copie donnée par ses joueurs 
en première  mi- temps hier. 
‘’ Effectivement, par rapport 
aux changements auxquels 

on a procédé, on a souffert en 
première période. Evidemment, 
on ne peut se réjouir de la 
performance de l’équipe durant 
les 45 premières minutes du 
match, en laissant le Niger 
prendre l’initiative du jeu. On 
s’est mis en grande difficulté.’’
Pour les observateurs, le 
maillon faible de cette équipe 

est sa fragilité défensive (elle 
a encaissé 4 buts en 3 matchs), 
chose que reconnaît d’ailleurs 
le néo-coach de l’EN. ‘’ C’est 
un chantier prioritaire, on a été 
mis en difficultés en première 
période, on a subi, on a défendu 
en barrage. On a des manques, 
et qui semblent évidents sur le 
plan de l’animation défensive. 

Toutefois, je reste optimiste, et 
je suis persuadé qu’on rectifiera 
cette lacune prochainement.’’
Toujours à propos des errements 
défensifs de son équipe, Brahim 
Hemdani affirme que son staff 
est toujours à la recherche 
de la meilleure formule pour 
verrouiller son arrière-garde. 
‘’ On est à la recherche de la 
meilleure complémentarité à 
différents postes. La charnière 
centrale est un élément important 
du secteur défensif. Chergui 
était fatigué, on ne voulait pas 
prendre de risque. Le chantier 
est grand, il y a beaucoup de 
changements, de nouveaux 
joueurs’’, ajouta Hemdani.
«Aït- Nouri ? Je ne rentrerai 

pas dans ces spéculations»
Interrogé sur la mise à l’écart 
de Rayan Aït-Nouri au début du 
stage, Hemdani a une nouvelle 
fois botté en touche. ‘’ Il y a des 
spéculations ? Je ne rentrerai 

pas dans ces spéculations, il y a 
une situation qui a été gérée, il y 
a eu un communiqué de la FAF 
aussi laconique soit-il, il est ce 
qu’il est. Tout ce qui se passera 
autour de cette situation sera 
géré en bonne intelligence et ce 
qu’on fera, ça m’appartiendra’’, 
prévient le coach. Enfin, Brahim 
Hemdani révèle qu’il connaît 
désormais nettement mieux 
l’effectif. ‘’ J’ai désormais une 
idée claire sur le potentiel des 
joueurs, on a utilisé 26 joueurs 
durant ce stage. Pour le prochain 
rassemblement, il y a des joueurs 
sélectionnables qui ne sont pas 
là aujourd’hui, chacun doit 
essayer d’être à son avantage 
au sein de son club.’’ Tout en 
rappelant aux joueurs : ’’Durant 
les prochaines semaines, il se 
passera beaucoup de choses 
: la forme des joueurs et les 
éventuelles blessures’’, conclura 
Hemdani son intervention.

La date FIFA de 
septembre-octobre, la 
plus longue de l’histoire 

avec deux semaines de durée, 
est désormais terminée. Les 
regards se tournent déjà vers la 
prochaine trêve internationale, 
qui s’étalera du 9 au 17 
novembre. L’Algérie y disputera 
une double confrontation face 
au Togo, un nouveau rendez-
vous pour les Fennecs après 
une période particulièrement 
chargée.
Lors de cette période, les Verts 

ont disputé les deux premières 
journées des qualifications à la 
CAN 2027. Ils se sont imposés 
face à la Zambie (3-1), avant de 
devoir se contenter d’un match 
nul au Burundi (2-2), soit quatre 
points sur six possibles. Cette 
série s’est conclue par un match 
amical remporté face au Niger 
(2-1).

Les dates précises dévoilées 
par la FAF

L’Algérie retrouvera les 
éliminatoires de la CAN 2027 
à l’occasion des troisième et 

quatrième journées, toutes deux 
programmées face au Togo. La 
FAF a dévoilé le calendrier précis 
de cette double confrontation. 
Les Verts recevront d’abord 
les Togolais le mercredi 14 
novembre, au stade Hocine 
Aït Ahmed de Tizi Ouzou, à 
20h00. Ils s’envoleront ensuite 
pour Lomé afin d’affronter les 
Éperviers trois jours plus tard, 
au Kégué Stadium, à 17h00.
Le Togo suit l’Algérie au 
classement, après avoir enregistré 
une victoire et une défaite. Cette 

double confrontation représente 
donc une occasion pour les 
hommes de Brahim Hemdani de 
prendre une sérieuse option au 
classement et de tenter de sceller 

rapidement la qualification. Face 
à un adversaire qui les talonne, 
les Verts auront l’opportunité de 
creuser l’écart dès cette trêve de 
novembre.

Le CR Belouizdad 
s’apprête à mener 
une nouvelle bataille 

judiciaire. En plus du dossier qui 
l’oppose à son ancien entraîneur 
Sead Ramovic, le club algérois 
doit désormais faire face à une 
procédure engagée par Islam 
Slimani. L’ancien international 
réclame une indemnisation qui 
pourrait atteindre 45 milliards 
de centimes, soit environ 450 
millions de dinars. Rien que ça ! 
Arrivé au Chabab en septembre 
2024, Slimani avait signé un 
contrat de deux saisons avec le 
club de la capitale. À 36 ans, 
le champion d’Afrique 2019 
n’a toutefois disputé que douze 
rencontres sous le maillot du CRB 
avant de quitter temporairement 
le club. En manque de temps 
de jeu et sans être parvenu à 
s’imposer, il avait été prêté au 
club belge de Westerlo.
Le différend entre les deux 

parties avait ensuite pris une 
tournure judiciaire. Slimani 
avait saisi la Commission de 
résolution des litiges de la 
Fédération algérienne de football 
(FAF), qui lui avait initialement 
donné raison et condamné le 
CR Belouizdad à lui verser une 
indemnité de 10 milliards de 
centimes.
Le club avait contesté alors 
cette décision devant le Tribunal 
arbitral du sport (TAS). À 
l’issue de cette procédure, le 
montant de l’indemnisation 
avait été considérablement revu 
à la baisse, le TAS accordant 

finalement à Slimani environ 600 
millions de centimes.
L’ancien attaquant des Verts 
n’entend toutefois pas en rester 
là. Il a décidé de poursuivre la 
procédure devant la juridiction 
arbitrale sportive internationale 
et a mandaté deux avocats suisses 
pour défendre ses intérêts. 
L’audience est programmée le 15 
octobre.
Dans cette nouvelle procédure, 
Slimani réclame notamment 
l’intégralité des sommes prévues 
dans son contrat avec le CRB, 
mais également sa prime de 
signature, différents revenus 
liés aux contrats de sponsoring 
et de publicité, ainsi que des 
dommages et intérêts. Le 
montant global de ses prétentions 
atteindrait ainsi 45 milliards de 
centimes.
De son côté, la direction du 
CR Belouizdad assure avoir 
préparé un dossier solide et 

estime disposer d’arguments 
suffisamment convaincants pour 
faire valoir les droits du club. 
Le Chabab entend notamment 
mettre en avant les obligations 
contractuelles auxquelles 
Slimani aurait, selon lui, manqué 
durant son passage au club. 
Parmi celles-ci figure le respect 
des engagements liés au droit à 
l’image.
La direction du CRB évoque 
notamment une séance de 
shooting publicitaire à laquelle 
l’ancien attaquant aurait refusé 
de participer ou ne se serait 
pas présenté. Pour le club, 
ce manquement constitue un 
élément important dans le 
différend qui oppose les deux 
parties. Il avait d’ailleurs été pris 
en compte lors de la première 
procédure, au terme de laquelle 
certaines prétentions du joueur 
avaient été rejetées.
Slimani revient désormais à 

la charge avec une demande 
beaucoup plus importante et 
entend obtenir l’intégralité des 
engagements financiers prévus 
dans son contrat, auxquels 
s’ajouteraient les différents 
préjudices qu’il estime avoir 
subis.
Pour le CR Belouizdad, 
l’enjeu est donc considérable. 
En parallèle au dossier Sead 
Ramovic, ancien entraîneur 
du club, qui réclame lui aussi 
les mêmes montants environs, 
cette nouvelle affaire constitue 
le deuxième contentieux 
particulièrement sensible auquel 
la direction doit faire face.
Le rendez-vous du 15 octobre 
sera particulièrement attendu. 
Une défaite du CRB sur ce terrain 
pourrait avoir des conséquences 
désastreuses sur la trésorerie 
du club. 12 matches et 3 buts 
seulement, l’addition risque 
d’être salée. Voire amère …
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Matchs Amicaux :
L’Argentine se débat entre 3 candidats sérieux 

pour remplacer Lionel Messi

UEFA Nations League : 
Le Portugal se divise plus que jamais après la polémique 

autour de Cristiano Ronaldo

Alors que l’ère Messi est 
officiellement terminée, 
le départ de La Pulga 

laisse un chantier énorme pour 
le staff et la fédération argentine. 
Il y a un enjeu sportif évident, 
mais pas que.
C’est la fin d’une ère. Dans la 
nuit, Lionel Messi a disputé 
sa dernière rencontre avec la 
sélection argentine, plus de 20 
ans après sa première apparition 
sous la tunique albiceleste. Un 
hommage énorme lui a été rendu 
dans un stade Monumental 
en liesse, et la rencontre s’est 
conclue sur une victoire 3-0 des 
troupes de Lionel Scaloni, même 
si le résultat final importait peu 
mardi soir.
Mais désormais, une question se 
pose : qui va remplacer Lionel 
Messi et hériter de ce numéro 
10 symbolique ? Un petit casse-
tête pour le staff de la sélection 
et pour l’AFA, surtout qu’à 
Barcelone, par exemple, le 10 de 
La Pulga avait été récupéré par 
Ansu Fati, avec la réussite qu’on 

connaît derrière… Il y a d’abord 
un enjeu sportif, à savoir qui 
deviendra le nouveau maître à 
jouer de l’Albiceleste, et l’enjeu 
symbolique que représente le 
fait de porter le numéro 10 de 
Messi, mais aussi de Maradona.
Plusieurs candidats crédibles

Le choix le plus naturel se 
porte sur Nico Paz. Les médias 
argentins semblent d’ailleurs 
convaincus que c’est lui qui 
va hériter du numéro 10, et ils 
estiment qu’il sera à la hauteur. Et 
en termes de qualité technique, 
de vision du jeu et de capacité 
à créer des situations pour son 
équipe, c’est probablement le 
joueur qui se rapproche le plus de 
son glorieux aîné pour l’instant. 
Mais le joueur de Côme reste 
encore un jeune joueur, avec une 
expérience du plus haut niveau 
assez faible, lui qui dispute 
la Ligue des Champions dans 
la peau d’un titulaire pour la 
première fois de sa carrière cette 
saison, bien qu’il ait eu quelques 
apparitions avec le Real Madrid 

lors de l’exercice 2023/2024. 
Dans ce contexte, beaucoup 
craignent que le poids du maillot 
et des responsabilités puisse être 
trop lourd pour le protégé de 
Cesc Fabregas.
D’autres noms sont aussi 
évoqués, et sont des joueurs 
plus expérimentés. Lautaro 
Martinez, qui porte le 10 en 
club et a déjà un gros vécu tant 
avec l’Inter qu’avec sa sélection, 
est régulièrement mentionné 
comme un candidat à reprendre 
le flambeau laissé par Messi. 
Seulement, sa position sur le 
terrain est plus avancée que celle 
de l’ancien du Barça et du PSG. 
Julian Alvarez est aussi un des 
joueurs qui peuvent prétendre 
à récupérer ce numéro 10, et le 
joueur de l’Atlético est capable 
d’évoluer plus bas sur le terrain, 
assumant des tâches un peu plus 
créatives que celle du simple 
attaquant de pointe. Un chantier 
complexe et sur lequel les 
décideurs argentins ne devront 
pas se rater…

Le communiqué de 
Cristiano Ronaldo mardi 
soir n’a pas apaisé les 

tensions, au contraire. Les avis 
sont très partagés au Portugal, 
même si la star en prend tout de 
même pour son grade.
Le cas Cristiano Ronaldo fait 
encore la une des médias au 
Portugal ce mercredi. Il faut 
dire que le meilleur joueur de 
l’histoire de la sélection a tout 
fait pour. Son communiqué, 
digne d’un véritable roman, 
publié hier soir avait pour but 
de calmer la situation, la sienne, 
puisqu’il est coupable d’être 
parti en plein milieu du stage 
de l’équipe nationale, furieux 
d’avoir été mis sur le banc contre 
la Norvège, de s’être échauffé 
pour finalement ne jamais entrer 
en jeu. Selon lui, le responsable 
de cette situation se nomme 
Jorge Jesus. Après cet épisode, 
il aurait pourtant convenu avec 
le sélectionneur que ce dernier 
fasse amende honorable devant 
la presse. Il n’en a rien été.
Le communiqué de la star 
portugaise a finalement eu l’effet 
inverse. S’il ne souhaite pas 
prendre sa retraite internationale, 
et, donc, ouvre la porte à un 
retour en sélection, l’attaquant 
n’a fait qu’attiser les tensions 
autour de sa personne. Il suffit 
de regarder les réactions sur les 
réseaux sociaux, dépitées de 

voir l’histoire se terminer ainsi 
après deux décennies d’émotions 
partagées. Cela fait encore plus 
mal à certains fans lorsqu’en 
parallèle, Lionel Messi, son 
meilleur adversaire, quitte quant 
à lui la sélection argentine dans 
les larmes de tout un peuple et 
sous les révérences du monde 
entier. Certains médias portugais 
évoquent même une certaine 
honte devant la lecture d’un 
communiqué hors-sol.

« L’ego de Ronaldo 
a même oublié Eusebio »

« Dans quel état d’esprit 
Cristiano Ronaldo – et son 
"équipe personnelle", composée 
d’employés d’Al-Nassr et 
autres – ont-ils pu croire qu’un 

sélectionneur national se 
rendrait en salle de presse pour 
lire une déclaration contenant 
ces huit points? », s’interroge 
un éditorialiste de O Jogo, qui 
revient sur le 6e point de la star, 
celui où il se compare à Pelé et 
Maradona. Au pays d’Eusebio, 
la référence ne passe pas. « 
L’ego de Ronaldo a même oublié 
Eusebio. Tout est question d’ego 
», poursuit le journaliste. Selon 
lui, la star tire la couverture à soi 
pour mieux cibler Jorge Jesus 
et le président de la fédération, 
Pedro Proença, mais il met aussi 
fin à sa carrière en sélection en 
faisant cela.
C’est probablement l’une des 
critiques les plus dures que l’on 
trouve. En revanche, tout le 
monde s’accorde à dire que la 
Seleçao est la grande perdante de 
cet épisode. L’affaire a pourri son 
stage, alors qu’aucun coéquipier 
de CR7 en sélection n’a pris 
pour le moment sa défense ou 
exprimé un message de soutien 
en public depuis le fameux 
communiqué. Son cas divise 
le public également. Dans un 
sondage publié par A Bola, 71% 
des votants estiment que Ronaldo 
ne pourra pas revenir, quand 6% 
prennent sa défense en accusant 
Jorge Jesus de ne pas avoir tenu 
sa parole. 13% souhaitent que 
tout le monde se parle et retrouve 
la quiétude d’avant.

Ronaldo a aussi des soutiens
Un billet publié dans A Bola 
écrit par José Neto, professeur 
en psychologie en sciences du 
sport, voit dans cet épisode, un 
mal lié à la retraite sportive qui 
s’approche, irrémédiablement. 
« L’arrêt ou la transition de 
carrière, chez les athlètes de 
haut niveau, doit faire l’objet 
d’une attention particulière 
dès son déclenchement, afin 
que chacun puisse s’y préparer 
individuellement en fonction de 
ses ressources, de son expérience 
et de ses stratégies. Cet événement 
peut engendrer pression, anxiété 
et crise chez certains, tandis que 
chez d’autres, il peut être source 
de soulagement. » Il a titré son 
article sur la petite mort du sportif 
de haut niveau d’un équivoque : 
« Au revoir, je m’en vais »
Il y a également les défenseurs de 
la star. Ils se font assez bruyants 
dans les médias et n’hésitent pas 
à faire connaître leur message 
à l’instar des journalistes 
espagnol Edu Aguirre et anglais 
Piers Morgan. Ils sont même 
considérés comme des amis 
du joueur quadragénaire. Au 
pays, il faut regarder du côté de 
Record pour trouver certains de 
ses soutiens. Le média appartient 
même au groupe Medialivre, 
dont Ronaldo est actionnaire à 
hauteur de 30 %. S’il concédait 
encore hier que le joueur avait 

un long chemin à parcourir 
avant de se rabibocher avec la 
fédération, Bernardo Ribeiro est 
cette fois plus critique à l’égard 
des dirigeants en parlant d’« 
imbéciles, influencés par ceux 
qui travaillent avec Jorge Jesus 
», et qui « ont terni la réputation 
de certains professionnels de 
Medialivre. »

La prise de parole 
de Jesus attendue

Cristiano Ronaldo devrait 
probablement être sanctionné 
pour son comportement durant 
ce stage. Plus globalement, il 
est difficile d’envisager dans les 
conditions actuelles son retour 
au sein d’une équipe dont il est 
le plus capé (234 sélections) et le 
meilleur buteur (146 réalisations) 
de l’histoire. On en saura plus 
dans les prochains jours, voire 
les prochaines semaines. Déjà, 
le Portugal est tourné vers la 
prochaine fenêtre internationale 
de novembre (réception du 
Danemark le 14 et déplacement 
au Pays de Galles le 17), et se 
demande quels pourraient être 
les nouveaux appelés par Jorge 
Jesus. « Compte tenu de cette 
polémique, il est légitime de se 
demander si Cristiano Ronaldo 
sera sélectionné », affirme A 
Bola. Ça sera aussi l’occasion 
pour le sélectionneur de prendre 
la parole à ce sujet. Il a pour le 
moment esquivé le sujet.
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Mise à jour Pixel d’octobre
25 failles corrigées et un dernier tour de piste pour 

les Pixel 6

Google veut prendre une place centrale dans la famille, 
son IA commence déjà à tout coordonner

Google Messages pourrait bientôt intégrer des jeux dans
 vos conversations

La firme de Mountain View 
déploie son correctif men-
suel d’octobre sur les 

smartphones Pixel compatibles 
avec Android 17. Beaucoup plus 
léger que celui de septembre, il 
colmate tout de même 25 vulné-
rabilités, dont sept critiques, et 
pourrait marquer la fin du support 
des Pixel 6 et 6 Pro sortis en 2021.
Après le copieux Pixel Drop de 
septembre, Google revient à une 
mise à jour nettement plus sage en 
octobre. Les bulletins Android et 
Pixel recensent au total 31 vulné-
rabilités corrigées, dont dix clas-
sées critiques. Une autre faille, de 
gravité élevée, pouvait permettre 
l’exécution de code à distance.
Une petite mise à jour qui corrige 
tout de même sept failles critiques
Tous les Pixel qui font tourner 

Android 17 sont concernés avec 
un déploiement progressif selon 
les modèles et les opérateurs.
Google distribue trois versions 
du firmware : CP3A.261005.002.
A1 pour les Pixel 6 et 7, le Pixel 
Tablet et le premier Pixel Fold ; 

CP3A.261005.005 pour les Pixel 
8 à 10 ; et CD1A.261005.003 
pour la gamme Pixel 11.
La partie visible de la mise à jour 
tient, elle, en trois correctifs. Sur 
les Pixel 8 à 11, Google répare un 
problème qui pouvait empêcher le 

clavier virtuel d’apparaître dans 
certains champs de recherche. 
Les Pixel 8 à 10 bénéficient éga-
lement d’un correctif contre des 
grésillements ou des distorsions 
de la sonnerie lors de certains 
appels VoIP.
Dernier bogue résolu par cette 
mise à jour : certains Pixel 11 pou-
vaient enregistrer photos et vidéos 
dans la mauvaise orientation. Les 
autres problèmes connus devront 
vraisemblablement attendre les 
prochaines updates plus impor-
tantes du système d›exploitation 
de Google, c›est-à-dire Android 
17 QPR2 attendu en décembre 
puis QPR3 en mars 2027. La bêta 
de cette dernière comporte déjà 
une liste bien plus fournie de cor-
rections.
Les Pixel 6 arrivent au bout du 

chemin
Cette mise à jour d’octobre pour-
rait surtout avoir une petite valeur 
historique pour les propriétaires 
de Pixel 6 et 6 Pro. Lancés en 
2021, les deux modèles arrivent 
au terme de leur période de sup-
port ce mois-ci. Le Pixel 6a dis-
pose encore de quelques mois 
devant lui, jusqu’en juillet 2027, 
tandis que les Pixel 7 et 7 Pro se-
ront très rapidement les prochains 
sur la liste.
Les propriétaires de smartphones 
Google plus récents peuvent dor-
mir sur leurs deux oreilles : les 
Pixel 10 sont couverts jusqu’en 
août 2032, le Pixel 10a jusqu’en 
mars 2033 alors que les tout nou-
veaux Pixel 11 seront mis à jour 
jusqu’en août de la même année.

Fin 2025, Google a lancé 
CC, un agent de productivi-
té personnel qui accède aux 

données de votre compte Google 

pour vous aider dans vos tâches. 
Il va jusqu›à vous envoyer un ré-
sumé tous les matins de la journée 
à venir. CC est une fonctionnalité 

expérimentale de Google Labs, et 
celle-ci vient d›évoluer. Désor-
mais, CC est disponible pour les 
familles.
L’agent a désormais son propre 
compte Google, et peut ainsi inte-
ragir avec jusqu›à six membres 
de la famille. Chaque utilisateur 
choisit des adresses de corres-
pondants, et l›IA aura ensuite 
automatiquement accès à tous 
les échanges avec ces personnes. 
Cela permet par exemple à 
l›agent d›avoir toujours accès aux 
dernières informations des écoles 
des enfants, de leurs activités 
extrascolaires, ou encore du vété-
rinaire. Et il est possible aussi de 

partager des e-mails individuelle-
ment.

Un assistant sur mesure qui 
apprend de vos habitudes

En plus des e-mails, l›agent peut 
accéder aux calendriers, aux 
listes de tâches, à Google Chat, 
ou encore à Docs. Il peut même 
surveiller un dossier dans Google 
Drive. Il peut ainsi combiner les 
informations de toute la famille, 
et envoyer à tous les membres un 
résumé quotidien de la journée à 
venir. Il peut aussi vérifier auto-
matiquement le temps de trajet 
entre deux activités via Google 
Maps, ou encore préremplir des 
formulaires, par exemple pour une 

sortie scolaire. Au fur et à mesure 
de son utilisation, CC apprend les 
préférences de la famille, comme 
la liste de courses ou les restau-
rants les plus appréciés, et de 
chaque membre, comme les res-
trictions alimentaires.
CC fonctionne grâce à Antigra-
vity, sa plateforme de dévelop-
pement agentique, et les derniers 
modèles de Gemini. Pour l›heure, 
CC n›est disponible qu›aux États-
Unis, après s›être inscrit sur liste 
d›attente. De plus, il est réservé 
aux personnes majeures. Il s›agit 
donc d›un outil destiné plutôt aux 
parents.

Une grosse évolution est en 
cours de développement 
sur Google Messages. 

©Mojahid Mottakin / Shutters-
tock
Google Messages s’améliore à 
toute vitesse. Après avoir dé-
ployé de nouveaux thèmes et 
fonds d’écran pour embellir les 
conversations, les développeurs 
du service ont corrigé un bug qui 
envoyait des SMS de façon intem-
pestive.
Si les appels vidéos sont actuelle-

ment dans les tuyaux, il ne s’agit 
pas de la seule évolution majeure 
prévue par l’équipe : la message-
rie pourrait bientôt vous permettre 
de jouer à des jeux. On vous ex-
plique.
Google prépare des jeux pour 
Google Messages
C’est sur X.com que l’informa-
tion a pointé le bout de son nez : 
l’utilisateur @yabishekhd a par-
tagé sur son profil une capture 
d’écran révélant que des jeux 
pourraient bientôt être intégrés 

dans Google Messages. Le projet, 
dont le nom de code semble être « 
Midnight », n’a pas manqué d’at-
tirer l’attention de nos confrères 
d’Android Authority qui se sont 
empressés d’analyser la dernière 
version bêta de l’application. Ils y 
ont trouvé des lignes de code très 
intéressantes.
La version messages.an-
droid_20261002_00_RC-
00phone.openbeta_dynamic de la 
messagerie montre, en effet, que 
les développeurs de Google tra-

vaillent sur une nouvelle section 
« Jeux ». Plusieurs jeux y sont 
d’ores et déjà listés : échecs, bil-
lard, fléchettes, Cup Pong, dames, 
Crazy 8, basket-ball, Puissance 4 
et mots mêlés. Comme le souligne 
@yabishekhd dans sa publication, 
« en gros, c’est GamePigeon (les 
jeux iMessage) pour Android. »
Si Google ne fait pas preuve de 
beaucoup d’inventivité en copiant 
l’appli de mini-jeux qui fait le 
bonheur des utilisateurs d’iMes-
sage, l’ajout d’une telle fonction-

nalité à la messagerie est plutôt 
une bonne nouvelle.
Hélas, on n’en sait pas plus sur ce 
que prévoit en pratique le géant 
de Mountain View. Les parties 
seront-elles disponibles au sein 
des conversations ou uniquement 
dans un menu dédié ? Impossible 
de le savoir. Un mode multijoueur 
sera-t-il vraiment disponible ? Si 
cela semble logique au sein d’une 
messagerie, rien dans les lignes de 
code ne le confirme noir sur blanc.



Sara Boueche

À quelques semaines de 
sa deuxième édition, 
prévue du 5 au 10 

novembre 2026, le Festival 
international du court métrage 
de Timimoun entend s’inscrire 
dans la durée. Pour y parvenir, 
la manifestation ne se contente 
plus de projeter des films : 
elle s’attache désormais à 
accompagner ceux qui les font 
naître.

La première promotion du 
Gourara Lab, laboratoire 
consacré au développement de 
courts métrages de fiction, a ainsi 
pris ses quartiers dans la cité 
oasienne. Six jeunes réalisateurs, 
venus de Souk Ahras, d’Oran, de 
Naâma, d’Alger et de Montréal, 
composent cette cohorte : 
Bakhouche Fatma, Maamri Ihab 
Sofiane, Tiliouine Mouayed, 
Nacer Sara, Tighiouart Ayman et 
Regaad Ahmed.

Leur parcours s’articule en trois 

temps : une phase d’écriture et 
de développement, une seconde 
étape d’écriture, puis des 
présentations et un pitch devant 
les professionnels durant le 
festival. L’objectif final demeure 
la production d’un film. Porté 
par le laboratoire créatif Anis 
Djaâd, le dispositif laisse aux 
participants le temps de chercher, 
de douter et de recommencer, 
condition essentielle à la 
maturation d’un projet artistique.

Pour retenir les projets, le festival 
a réuni la productrice Amina 
Salem Castaing, cofondatrice 
d’Alpha Tango, et Abdelkrim 
Tazaroute, journaliste, critique, 
écrivain et scénariste. La 
coordination générale est assurée 
par l’acteur culturel Lyes Zaidi.

Le programme « Yamina 
Chouikh » offre, à Timimoun 
même, la même opportunité à 
six réalisateurs de la wilaya. 
Parallèlement, six ateliers 
de formation aux métiers du 
cinéma, menés avec le secteur 

de la formation professionnelle, 
bénéficient à des participants 
de six wilayas du Grand Sud. 
L’ambition affichée est claire : 
permettre aux jeunes de la région 
de trouver leur place derrière 
la caméra et de raconter leurs 
histoires avec leur propre regard.

Le comité de sélection des films 
de cette deuxième édition est, 
quant à lui, constitué. Il réunit 
sept professionnels d’Algérie, 
d’Égypte, d’Italie, du Bénin et 
du Sénégal : la réalisatrice Imène 
Ayadi ; Mohamed Saadoun, 
directeur du Festival du court 
métrage d’Alexandrie ; Giusy 
Buemi, directrice artistique 
du Festival du film africain 
de Vérone ; le journaliste 
béninois Eustache Agboton ; les 
comédiens Chahrazad Kracheni 
et Fethi Nouri ; ainsi que la 
réalisatrice sénégalaise Mame 
Woury Thioubou. La liste des 
films retenus sera annoncée 
prochainement.

Une première édition 

prometteuse

Pour mémoire, la première 
édition, tenue du 13 au 18 
novembre 2025 sous le patronage 
du ministère de la Culture et des 
Arts, avait présenté 62 films 
issus de 31 pays. Le Gourara 
d’Or était revenu à « Collatéral 
», de l’Algérien Yazid Yettou, 
tandis que le Sénégal avait été 

l’invité d’honneur. Giusy Buemi 
et Mame Woury Thioubou 
figuraient déjà parmi les jurés.

En associant projection, 
formation et accompagnement 
à l’écriture, le festival de 
Timimoun esquisse ainsi un 
modèle où le cinéma devient un 
levier de transmission, au cœur 
du Sahara algérien.

Sara Boueche

À Annaba, la master class 
du Festival national 
du théâtre féminin a 

transformé une leçon d’écriture 
en débat sur l’avenir de la 
création.
L’intelligence artificielle peut-
elle écrire à la place d’un auteur 
de théâtre ? Peut-elle surtout 
insuffler à une œuvre cette part 
de sensibilité, d’expérience 
et d’émotion qui en fait la 
singularité ? Ces questions ont 
traversé la master class organisée 
samedi au Théâtre régional 
Azzedine-Medjoubi d’Annaba, 
dans le cadre de la 8e édition 
du Festival national du théâtre 
féminin.
Consacrée au départ aux étapes 
de création d’un scénario et aux 
méthodes d’écriture, la rencontre 
a vite pris la tournure d’une 
réflexion sur les bouleversements 
que les outils numériques 
pourraient introduire dans le 
processus artistique. Autour de 
la table, plusieurs figures du 4e 
art, dont Lydia Larini, Naïma 
Méhailia, Wassila Ghennai 
et Meriem Allag, ont croisé 
leurs regards sur l’écriture, 
l’interprétation et la construction 
du personnage.
Une interrogation a 
particulièrement retenu 
l’attention, une pièce écrite et 

achevée en trois mois peut-elle 
posséder la profondeur d’une 
œuvre mûrie durant une année 
? Derrière cette comparaison 
se profile une question plus 
fondamentale : peut-on 
accélérer le temps de création 
sans en altérer la qualité ? Si 
l’intelligence artificielle génère 
désormais des textes en quelques 
secondes, propose des idées et 
facilite certaines recherches, elle 
interroge aussi la place du travail 
personnel de l’auteur. Le risque, 
soulevé au fil des échanges, 
serait de confondre vitesse de 
production et véritable processus 
de création.
Pour Wassila Ghennai, l’IA doit 
demeurer à sa place, celle d’un 
outil. Elle peut accompagner 
l’auteur, lui suggérer des pistes, 
faciliter certaines étapes, mais 
non se substituer à lui. Créer 
suppose en effet de bâtir un 

univers personnel, de mener 
une démarche intellectuelle 
et d’imprimer à l’œuvre une 
sensibilité propre.
Naïma Méhailia a, pour sa part, 
insisté sur la valeur du travail 
personnel : le cheminement 
de l’auteur, ses recherches, 
cette succession d’idées qui 
finissent par donner une identité 
à l’œuvre. Le recours croissant 
à l’IA soulève, selon elle, des 
interrogations sur l’avenir 
de la création artistique et 
cinématographique. Meriem 
Allag partage ce constat : l’IA 
peut se révéler utile pour les 
aspects techniques, sans trancher 
pour autant la vision artistique, 
la sensibilité ou la manière de 
raconter une histoire.
Au théâtre, la question prend une 
résonance singulière. Un texte 
n’est jamais une fin en soi, il 
doit passer par le corps et la voix 

des comédiens, être interprété, 
mis en scène, puis rencontré 
par le public. Entre les mots 
couchés sur la page et l’émotion 
ressentie dans la salle, c’est 
une succession de médiations 
humaines qui s’opère. Cette 
chaîne de transmission fait toute 
la singularité du spectacle vivant.
Le débat d’Annaba fait écho à 
une transformation qui gagne 
l’ensemble des secteurs culturels 
,écriture, cinéma, musique, arts 
visuels, création numérique. 
Partout revient la même 
interrogation : jusqu’où intégrer 
l’intelligence artificielle sans 
perdre ce qui fait la singularité 
de l’artiste ? Pour le spectacle 
vivant, la réponse semble résider 
encore dans l’humain. Une IA 
peut produire des phrases, bâtir 

une trame narrative, multiplier 
les propositions. Mais elle 
ne vit pas l’expérience qui 
nourrit l’écriture, ne porte pas 
un personnage sur scène et 
ne partage pas avec le public 
l’instant où une œuvre prend vie.
La véritable question n’est donc 
peut-être pas de savoir si l’IA 
peut créer, mais ce que l’artiste 
souhaite lui confier. Les échanges 
de samedi ont, en tout état de 
cause, conforté une conviction 
: la technologie peut devenir un 
précieux auxiliaire de la création, 
à condition de n’en pas devenir le 
maître. Car entre un texte généré 
et une émotion réellement vécue 
sur scène, il subsiste un territoire 
que seule l’expérience humaine 
semble pouvoir habiter.

Théâtre et intelligence artificielle 
 La plume est-elle encore humaine ?

 Le Gourara Lab accueille six jeunes cinéastesTimimoun 
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Depuis plus de deux siècles, le 
British Museum conserve une 

partie des frises du plus célèbre 
monument de l’Antiquité, 

résultat d’un «pillage» selon 
Athènes.

Il n’y aura pas de rapproche-
ment entre l’Union euro-
péenne et la Grande-Bretagne 

si la question des marbres du 
Parthénon n’est pas réglée. Lors 
d’une conférence dans la capi-
tale grecque mardi 6 octobre, le 
Premier ministre Kyriakos Mit-
sotakis a remis un coup de pres-
sion sur l’une des plus anciennes 
controverses du patrimoine cultu-
rel européen. Un dossier qui 

empoisonne depuis des années 
les relations entre Londres et 
Athènes.
Depuis plus de deux siècles, le 
British Museum conserve une 
partie des frises du plus célèbre 
monument de l’Antiquité. La 
Grèce soutient que les marbres 
du Parthénon ont été «pillés» en 
1802 par Thomas Bruce, dit Lord 
Elgin, alors ambassadeur britan-
nique auprès de l’Empire otto-
man. La Grande-Bretagne affirme 
pour sa part que ces sculptures 
ont été «légalement acquises» 
par Elgin avant d’être vendues au 
British Museum.

«C’est une question pour 

l’Europe»
Le Premier ministre grec, dont le 
pays assumera la présidence tour-
nante de l’UE au second semestre 
2027, veut remettre ce dossier 
au cœur des discussions avec la 
Grande-Bretagne. Les marbres 
du Parthénon «feront partie de 
ce débat, a estimé Kyriakos Mit-
sotakis. Ce n’est pas seulement 
une question pour la Grèce, c’est 
une question pour l’Europe». Il af-
firme qu’il va «intensifier» la re-
vendication de la Grèce auprès du 
gouvernement britannique, alors 
que les discussions avec le Bri-
tish Museum, qui durent depuis 
des années, «n’ont pas avancé».

Le gouvernement grec propose 
depuis longtemps au musée bri-
tannique un accès temporaire à 
d›autres trésors archéologiques 
qui n›ont jamais quitté le pays, 
si celui-ci renvoie les marbres 
du célèbre temple de l›Acropole 
d›Athènes. «Nous pourrions of-
frir au British Museum un parte-
nariat culturel unique», a rappelé 
le Premier ministre grec, ajoutant 
qu›il défendrait «avec beaucoup 
de vigueur» la «diplomatie cultu-
relle» auprès du nouveau Premier 
ministre britannique.
Andy Burnham, qui a remplacé 
Keir Starmer à Downing Street en 
juillet, a adopté en août la position 
de longue date du gouvernement 
britannique, déclarant au quoti-
dien Financial Times que l›affaire 
relevait du British Museum. Les 
pouvoirs du musée sont limités 
par une loi de 1963 qui lui interdit 
de vendre ou de céder ses trésors, 
et un retour définitif des marbres 
du Parthénon nécessiterait une 
action parlementaire.
Dans une tribune publiée le 24 
septembre par le journal The 
Guardian, Kyriakos Mitsota-

kis avait utilisé l›exemple de la 
tapisserie de Bayeux, un prêt de 
la France destiné à réintégrer son 
pays d›origine, pour souligner par 
contraste le statut très différent des 
sculptures du Parthénon. Pour lui, 
les sculptures doivent rejoindre 
le musée de l›Acropole, inauguré 
en 2009 et doté d›un espace dédié 
aux marbres. «La Grèce ne peut 
accepter aucun arrangement qui 
l›obligerait à reconnaître la pro-
priété des sculptures au British 
Museum, ni un dispositif impli-
quant que nous ‹»empruntions» 
des parties de notre propre monu-
ment», avait-il alors écrit.
Le Daily Telegraph a rapporté, 
également en septembre, que la 
partie grecque s›était retirée des 
pourparlers menés depuis des 
années, frustrée par «l›absence de 
progrès». Un porte-parole du Bri-
tish Museum n›a pas confirmé ces 
informations, déclarant mercredi 
soir à l’AFP que l›»ouverture à 
un accord reste inchangée».

Cinquante ans après la sor-
tie de ‘ Rocky’’, Sylves-
ter Stallone revient sur 

les souvenirs de la réalisation de 
ce film, dans ses mémoires inti-
tulées ‘’ The Steps’’.
Stallone revit ses débuts en tant 
qu’acteur-scénariste en difficul-
té qui avait réussi, tant bien que 
mal, à convaincre United Artists 
de soutenir son histoire modeste.
‘’ On m’a contacté à plusieurs 
reprises (au fil des ans) et la 
seule chose dont je ne voulais 
pas parler, c’était ma vie. Tout 
le monde en parle. C’est une vie 
ambivalente, une véritable mon-
tagne russe, et la mienne n’est 
pas toujours la plus agréable. 
Et je me suis dit : “Pourquoi 
suis-je connu ?” Un peu comme 
avoir réussi ce petit miracle en 
1976, qui relève de l’inspiration. 
“C’est ce que je veux faire”, 
parce que le personnage était 
inspirant et que je veux racon-
ter aux gens comment tout cela 
s’est passé.’’, raconte l’acteur.
Stallone dévoile lui-même son 
parcours, des rues de Philadel-

phie à la scène des Oscars, fai-
sant écho à l’ascension impro-
bable de son personnage.
‘’ Très difficile. Ça a été très dif-
ficile parce que j’ai passé 50 ans 
à enfouir tout ça. C’est comme si 
on tombait sur une cité perdue et 
qu’on commençait à devenir son 
propre archéologue spirituel, en 
creusant pour aller au fond des 
choses. Et une grande partie de 
ce qu’on découvre n’est pas très 
réjouissante. .. Si tout avait été 
vraiment rose, peut-être que je 

ne serais pas là, vous voyez ce 
que je veux dire ? Si je n’avais 
pas cette insécurité qui nous 
anime. Tu sais, l’insécurité est 
un formidable moteur. Elle peut 
te détruire, mais elle peut aussi 
te pousser à avancer toute la 
nuit.’’, explique Sylvester Stal-
lone
Stallone, qui a fêté ses 80 ans en 
juillet, figure parmi les stars de 
cinéma et les cinéastes les plus 
brillants de l’histoire.

l’acteur hollywoodien 
George Clooney s’ap-
prête à ouvrir un restau-

rant italien haut de gamme dans 
le sud de la France. L’acteur 
hollywoodien, récemment natu-
ralisé français, a choisi le village 
de Cotignac, classé parmi les 
plus beaux de France, pour se 
lancer dans l’aventure de la res-
tauration.
En voisin, il a déjà ses habitudes 
dans la commune, notamment 
dans l’établissement bistro-
nomique Picotte. En effet, la 
famille Clooney réside déjà une 
partie de l’année à une vingtaine 

de kilomètres à Brignoles, dans 
le domaine du Canadel, proprié-
té achetée en 2021.
Le restaurant devrait ouvrir dans 
les murs d’une ancienne pizzeria 
appelée « Les 3 Marches ». Des 
travaux sont en cours, indique le 
quotidien régional, qui précise 
que l’acteur n’est pas seul dans 
ce projet. Clooney peut compter 
sur un associé : Graham Porter, 
investisseur canadien déjà pro-
priétaire de l’hôtel Lou Calen, 
établissement mythique de la 
commune, où le chanteur Joe 
Dassin avait ses habitudes.

«The Steps» 
Stallone revient sur ses 50 ans de 

carrière depuis «Rocky»

George Clooney veut 
ouvrir un restaurant 

italien

La Grèce conditionne un rapprochement entre l’Union 
européenne et la Grande-Bretagne au retour des marbres

 du Parthénon
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Vous en avez marre d’être 
enrhumé dès l’arrivée de 
l’automne ? Bonne nouvelle 

: le contenu de votre assiette est l’un 
des meilleurs moyens pour soutenir 
notre système immunitaire - bouclier 
contre les virus. Explications de 
la Docteure Aude Senez, médecin 
experte en micronutrition. 
Si l’automne est synonyme de 
nature aux couleurs flamboyantes, 
c’est aussi la saison à laquelle les 
rhinovirus - responsables du fameux 
rhume - circulent le plus. Au menu 
des symptômes :  nez qui coule en 
journée, congestionné la nuit, grosse 
fatigue ... et le sentiment que les 
bénéfices des vacances d’été sont 
déjà enterrés !
S’il n’existe pas d’aliment magique 
pour booster notre système 
immunitaire, une assiette diversifiée 
et riche en certains nutriments 
spécifiques est indispensable pour 
lui donner les moyens de fonctionner 
correctement. Mode d’emploi. 
Booster son système immunitaire 
: la meilleure arme pour éviter les 
rhumes
Lorsqu’un virus pénètre dans 
l’organisme, le système immunitaire 
se met immédiatement en branle. 
Une première ligne de défense, dite 
immunité innée, tente de repérer 
et de contenir l’intrus : certaines 
cellules immunitaires reconnaissent 
les signes caractéristiques d’une 
infection et déclenchent en premier 
lieu une réaction inflammatoire. 
D’autres cellules spécialisées peuvent 
ensuite détruire les cellules infectées. 
En parallèle, l’organisme produit des 
molécules appelées  interférons, qui 
freinent la multiplication des virus.
Une seconde ligne de défense dit 
immunité adaptative, prend ensuite 
le relais en mobilisant notamment 
d’autres cellules appelées 
lymphocytes, capables d’identifier 
plus précisément le virus et de 
produire des anticorps ou de détruire 
les cellules infectées. Une partie de 
ces cellules conserve ensuite une 
« mémoire » de l’agent infectieux, 
permettant à l’organisme de réagir 
plus rapidement s’il le rencontre à 
nouveau : c’est la raison pour laquelle 
on n’attrape généralement pas 
deux fois le même virus à quelques 
semaines d’intervalles. Par exemple 
: si vous attrapez le rhume de votre 
enfant ou de votre conjoint, vous ne 
risquez pas de le lui retransmettre 
dans la foulée.
Si un système immunitaire efficace 
ne constitue pas une protection 
absolue contre les virus, il permet 
en tous cas de réagir efficacement 
lorsqu’une infection survient, d’en 
limiter la propagation et de favoriser 
son élimination.

Et alors, quel lien entre 
alimentation et système 

immunitaire ?
Plusieurs nutriments et 

micronutriments sont directement 
impliqués dans le développement 
et le fonctionnement des cellules et 
molécules qui participent à la réponse 
immunitaires. D’où l’importance de 
les apporter en quantité suffisante via 
notre alimentation.

Dr Senez
- Médecin experte en 

micronutrition
Nutrition : comment renforcer et 
booster son système immunitaire 
naturellement avant l’hiver ?
Si tous les nutriments essentiels 
contribuent à des échelles différentes 
au bon fonctionnement de notre 
immunité, certains d’entre eux ont 
un rôle clé et nécessitent d’avoir une 
place de choix dans nos menus ! 

Les protéines : un acteur clé 
Si l’on a tendance à réduire les 
protéines à leur rôle dans la 
formations des muscles, elles sont 
pourtant aussi indispensables au 
bon fonctionnement du système 
immunitaire. «Une fois digérées, 
les protéines fournissent des 
acides aminés qui servent entre 
autres à fabriquer les anticorps, 
les cytokines et de nombreuses 
protéines nécessaires aux cellules 
immunitaires» explique la Dre Senez. 
Les acides aminés participent aussi à 
la multiplication et à l’activation de 
ces anticorps lorsque l’organisme 
doit se défendre contre un agent 
infectieux.
Un apport insuffisant en protéines 
risque donc d’altérer la réponse 
immunitaire et d’augmenter la 
vulnérabilité aux infections. S’il 
ne s’agit pas de « surdoser » les 
protéines pour booster ses défenses, 
il est essentiel de couvrir ses besoins 
au quotidien - ce qui n’est pas 
toujours chose facile pour certains, 
tels que les végétariens, vegans, ou 
personnes âgées par exemple. 
L’objectif ? Chez l’adulte, les 
besoins sont estimés à 0,83 g de 
protéines par kilo de poids et par 
jour, soit autour de 50 g pour une 
personne de 60 kg. On les trouve 
principalement dans les œufs, 
poisson, viande et produits laitiers, 
mais aussi dans les légumineuses, 
tofu, céréales, pain, noix et graines 
pour ceux qui souhaitent réduire 
ou supprimer les produits animaux 

. Une personne végane n’a pas 
nécessairement besoin d’un apport 
plus élevé en protéines, mais elle doit 
veiller à varier ses sources végétales 
afin de réunir tous les acides aminés 
essentiels. 
L’importance du microbiote
Notre microbiote intestinal ne 
se contente pas de participer à la 
digestion : il joue aussi un rôle 
important dans le fonctionnement 
du système immunitaire !  Tous 
les micro-organismes qui vivent 
dans notre intestin participent au 
maintien de la barrière intestinale, 
première ligne de défense contre la 
pénétration des agents indésirables 
dans l’organisme.
Le microbiote dialogue également 
en permanence avec les cellules 
immunitaires, dans une interaction 
continue : si le microbiote est 
déséquilibré, l’immunité est affaiblie.

Dre Senez
Et l’alimentation joue évidemment 
un rôle majeur dans cet écosystème. 
«Les fibres contenues dans les fruits, 
légumes, légumineuses et céréales 
complètes servent notamment de 
substrat aux bactéries intestinales» 
poursuit la Dre Senez. Elles y sont 
ensuite transformées en acides gras à 
chaîne courte, comme le butyrate, le 
propionate et l’acétate, des molécules 
qui participent au maintien de 
la barrière intestinale et peuvent 
moduler différentes fonctions 
immunitaires, y compris au-delà de 
l’intestin. Varier les fruits et légumes, 
les légumineuses, les céréales 
complètes, les noix et graines permet 
d’apporter une grande diversité 
de fibres et de composés dont les 
bactéries intestinales se nourrissent.
Les aliments fermentés, comme 
certains yaourts, le kéfir ou la 
choucroute, riches en probiotiques 
contribuent également à augmenter 
la variété des espèces bactériennes 
dans l’intestin et donc enrichir le 
microbiote. 

Les oméga 3
«Les acides gras oméga-3, notamment 
l’EPA et le DHA, participent non 
seulement au bon fonctionnement 
des cellules immunitaires, mais ils 
contrôlent la réponse inflammatoire» 
explique la Dre Senez. L’EPA et le 
DHA servent en effet de précurseurs 

à des molécules qui contribuent à 
mettre fin à la réaction inflammatoire 
une fois qu’elle a rempli son rôle. Ils 
aident donc à maintenir un équilibre 
entre une réponse immunitaire 
suffisamment efficace et une 
inflammation qui ne s’installe pas 
durablement.
«Notons que les oméga 3 mettent 2 
mois à être intégrés dans l’organisme, 
il faut donc veiller à des apports 
réguliers, dès l’été» ajoute notre 
experte. 

Antioxydants, minéraux, 
vitamines 

Côté vitamines, la vitamine C est 
particulièrement intéressante pour 
les défenses immunitaires avec en 
outre des propriétés antioxydantes, 
et la vitamine D, souvent présentée 
comme un « fer de lance » de 
l’immunité car intervient largement 
dans la régulation de la réponse 
immunitaire.
Côté minéraux, c’est le zinc qui est en 
première place. Il intervient dans le 
développement et le fonctionnement 
de nombreuses cellules immunitaires 
et contribue au maintien de l’intégrité 
des barrières de l’organisme, 
notamment au niveau intestinal. «Ce 
minéral participe au renouvellement 
des cellules intestinales et au 
maintien de la barrière digestive : on 
ne peut pas avoir un intestin en bonne 
santé sans zinc» souligne l’experte.
Enfin, les antioxydants, et notamment 
le bêta-carotène, sont des piliers des 
défenses immunitaires. «Ce pigment 
végétal est un précurseur de la 
vitamine A qui joue un rôle essentiel 
dans le maintien des muqueuses et 
des barrières épithéliales, première 
ligne de défense contre les agents 
infectieux» rappelle la Dre Senez.

Quel est l’aliment d’automne 
qui renforce le mieux le système 

immunitaire ? 
Il n’existe pas d’aliment miracle 
capable de « booster » à lui seul 
les défenses immunitaires. Pour 
bien fonctionner, notre système 
immunitaire a besoin d’aliments 
variés, dont les nutriments et 
micronutriments fonctionnent en 
synergie

Dr Senez
Premier adage : miser sur les fruits et 
légumes très colorés ... et ça tombe 
bien, ils sont nombreux en automne 
! Carottes, potimarron, potiron, 
patate douce, épinards, blettes ou 
chou vert apportent notamment des 
caroténoïdes, dont le précieux bêta-
carotène, précurseur de la vitamine 
A.
Côté fruits, on mise sur les agrumes 
- pamplemousse, clémentines, 
mandarines, oranges - et le kiwi qui 
regorgent de vitamine C et abondent 
sur les étals automnaux. 
Autres incontournables de l’automne 
: les fruits à coque ! Noix, noisettes, 
amandes, sont récoltées dès 
septembre, puis séchées. Elles sont 

riches en antioxydants, en protéines, 
en fiibres et en zinc : un sans faute ! 
D’autres aliments ont intérêt à être 
mis au menu en automne, même s’ils 
ne sont pas saisonniers : les petits 
poissons gras (sardines, maquereaux, 
anchoix, harengs) ainsi que les huiles 
de colza et de noix pour leur richesse 
en oméga 3. Et bien sûr les épices 
: «Curcuma, gingembre, cannelle, 
thym, romarin : les épices et aromates 
réchauffent les plats d’automne, 
leur donne du goût sans calories 
et les enrichissent en antioxydants 
et composés phénoliques» insiste 
l’experte en micronutrition. 

Compléments alimentaires du 
système immunitaire : quelle est la 
meilleure cure pour l’automne ?

À l’approche de l’hiver, les rayons 
des pharmacies et parapharmacies se 
remplissent de cures promettant de « 
booster » les défenses immunitaires. 
Pourtant, une alimentation variée 
et équilibrée suffit généralement à 
fournir les vitamines et minéraux 
nécessaires au fonctionnement 
normal du système immunitaire. 
Les compléments alimentaires n’ont 
donc pas vocation à remplacer une 
alimentation de qualité, ni à être pris 
systématiquement en prévention par 
tout le monde !
Ils peuvent en revanche avoir un 
intérêt lorsqu’un déficit ou un risque 
de déficit est identifié, ou dans 
certaines situations particulières. 
«C’est notamment le cas de la 
vitamine D, pour laquelle une large 
part des français, présenteraient 
une insuffisance, qui peut donc 
être prise en supplémentation dans 
de nombreux cas dès le début de 
l’automne» indique notre experte.
Les oméga-3 méritent également une 
attention particulière, avec un apport 
alimentaire souvent insuffisant chez 
les français. Mais là encore, avant 
de se tourner vers une gélule, mieux 
vaut d’abord tenter d’augmenter les 
aliments qui en sont riches : poissons 
gras, noix, graines et huiles de colza 
ou de noix. «Une supplémentation 
peut se discuter au cas par cas, 
notamment lorsque les apports 
alimentaires sont insuffisants» ajoute 
cette-dernière. 
Quant à la vitamine C, une petite 
cure en début d’automne peut être 
envisagée chez certaines personnes 
dont les apports alimentaires sont 
faibles ou dont les besoins sont 
augmentés (les fumeurs notamment), 
mais elle n’est pas justifiée 
systématiquement chez les personnes 
qui mangent suffisamment de fruits 
et légumes.
Enfin, une cure de zinc peut être 
conseillée, «mais uniquement en cas 
de carence avérée, donc après dosage 
! « insiste la docteure en nutrition.

RHUME D’AUTOMNE : 
Quels aliments pour soutenir ses défenses immunitaires ?
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À peine le ménage terminé 
que la poussière se 
redépose déjà sur 

les meubles ? La créatrice de 
contenus Anna Baraf, spécialiste 
des astuces maison et de 
l’organisation du quotidien, 
partage la recette de son spray 
anti-poussière maison, à réaliser 
en quelques minutes avec 
seulement quelques ingrédients.
ables, étagères, meubles… La 
poussière a parfois tendance 
à revenir quelques heures 
seulement après le passage du 
chiffon. Pour éviter de devoir 
recommencer sans cesse, 
certaines astuces peuvent aider 
à garder les surfaces propres 
un peu plus longtemps. C’est 
justement ce que propose Anna 
Baraf, alias @homeset_by_anna, 
créatrice de contenu spécialisée 
dans les astuces pour la maison 
et l’organisation du quotidien. 
Suivie par plus de 405.000 
personnes sur Instagram, elle 
partage cette fois la recette de 
son spray anti-poussière maison. 
Une préparation simple et rapide, 

réalisée avec des ingrédients que 
l’on possède souvent déjà dans 
ses placards.
Spray anti-poussière maison : la 
recette simple et rapide à tester
Pas besoin d’une longue liste de 
produits pour réaliser ce spray. 
Anna Baraf utilise seulement 
de l’eau, du vinaigre blanc, 
de l’huile d’olive et une petite 
quantité de liquide vaisselle. Une 
fois la préparation terminée, il ne 
reste plus qu’à la transvaser dans 
un flacon pulvérisateur.

Pour reproduire son astuce à la 
maison, voici les étapes à suivre :
Versez deux verres d’eau dans 
un flacon pulvérisateur. Pour 
faciliter le remplissage et éviter 
d’en mettre partout, vous pouvez 
utiliser un petit entonnoir.
Ajoutez un quart de verre de 
vinaigre blanc directement dans 
le flacon.
Incorporez ensuite une cuillère à 
soupe d’huile d’olive.
Terminez avec une noisette 
de liquide vaisselle. Si vous 

souhaitez parfumer légèrement la 
préparation, Anna Baraf propose 
également d’ajouter quelques 
gouttes d’huile essentielle. Cette 
étape reste toutefois facultative.
Refermez enfin le flacon et 
secouez bien la préparation avant 
chaque utilisation, l’huile et l’eau 
ayant naturellement tendance à se 
séparer.
Au moment du ménage, 
la créatrice de contenus 
recommande de ne pas vaporiser 
directement le produit sur les 
meubles. Mieux vaut en déposer 
une petite quantité sur un chiffon 
doux, puis le passer sur la 
surface concernée. Elle conseille 
également d’éviter les écrans. 
Avant une première utilisation 
sur un meuble fragile ou une 
matière particulière, un essai sur 
une petite zone peu visible reste 
préférable.
L’intérêt de cette préparation tient 
surtout à sa simplicité. Quelques 
ingrédients, quelques minutes de 
préparation et le spray est prêt à 
rejoindre le placard des produits 
ménagers.

Vous ne supportez pas les huiles 
essentielles ? Cette autre astuce 
permet de parfumer votre spray
Les huiles essentielles sont 
entièrement facultatives dans 
cette recette. Anna Baraf les 
propose uniquement pour 
apporter une odeur agréable à la 
préparation. Une bonne nouvelle 
pour celles et ceux qui n’aiment 
pas ce parfum ou qui y sont 
particulièrement sensibles.
légèrement parfumé. Comme par 
exemple le citron, l’amande ou 
les agrumes. Puisqu’une noisette 
entre déjà dans la composition 
du spray, cela apporte une note 
parfumée sans multiplier les 
ingrédients. À l’inverse, si vous 
ne supportez pas les parfums, 
gardez simplement la recette 
neutre.
Ainsi, chacun peut adapter ce 
spray à ses préférences, tout en 
gardant ce qui fait tout l’intérêt 
de l’astuce d’Anna Baraf. Une 
préparation très simple, rapide 
à réaliser et facile à utiliser au 
quotidien.

Envie d’intensifier le regard 
sans passer de longues 

minutes devant le miroir ? Le 
maquilleur Charly Salvator 

partage une technique de 
smoky liner rapide, réalisable 
avec seulement deux produits 
et particulièrement adaptée 
aux paupières tombantes.

Envie d’intensifier le regard 
sans réaliser un smoky 
eyes élaboré ? Le smoky 

liner est la technique idéale. Plus 
flou et moins strict qu’un trait 
d’eye-liner classique, mais tout 
aussi intense, il permet d’obtenir 
un regard fumé en quelques 
gestes.
C’est la technique dévoilée 
par Charly Salvator, alias @
charlysalvator, maquilleur 
professionnel et créateur de 
contenu beauté. Très suivi sur 
les réseaux sociaux, il partage 
régulièrement des astuces et des 
conseils faciles à reproduire. Dans 
cette vidéo, il propose un smoky 
liner réalisé avec seulement un 
fard marron et un crayon noir.

Comment réaliser facilement 
un smoky liner avec seulement 

deux produits ?

Commencez avec un fard à 
paupières marron, ou beige 
si vous préférez un résultat 
plus doux. Dans sa vidéo, 
Charly Salvator utilise un fard 
Violette_FR dans la teinte Bois 
Brûlé. À l’aide d’un pinceau 
estompeur, déposez la matière 
sur l’ensemble de la paupière 
mobile en remontant légèrement 
dans le creux de paupière. Passez 
également un peu de fard sous 
l’œil, au niveau du ras de cils 

inférieur, afin de créer une base 
fumée et harmonieuse autour du 
regard.
Passez ensuite au crayon noir. 
Le maquilleur utilise ici un 
modèle Marc Jacobs Beauty 
qu’il applique dans la muqueuse 
inférieure de l’œil. Munissez-
vous ensuite d’un petit pinceau 
boule, idéal pour estomper avec 
précision et faites légèrement 
déborder le crayon au niveau du 
ras de cils inférieur. Travaillez la 

matière par petits mouvements 
afin d’obtenir un noir diffus plutôt 
qu’un trait trop graphique. Arrivée 
au coin externe, étirez doucement 
la matière en ligne droite vers la 
tempe, sans chercher à remonter 
immédiatement. Ce geste forme 
progressivement la petite pointe 
caractéristique du smoky liner.
Pour terminer, reliez délicatement 
l’extrémité de cette pointe au 
reste du maquillage. Charly 
Salvator utilise également un 
pinceau Lilia doté, de l’autre 
côté, d’un embout type eye-liner 
pour retravailler la virgule avec 
davantage de précision. Repassez 
ensuite légèrement votre fard 
marron sous le crayon afin de 
fondre les contours et d’accentuer 
l’effet smoky. Il ne reste plus qu’à 
appliquer le mascara. Dans la 
vidéo, le maquilleur mise sur le 
Deep Fake de Glitch Beauty. Et 
si quelques pigments ont migré 
sous l’œil, une petite touche 
d›anti cernes permet de nettoyer 
la zone et d’obtenir une finition 
plus nette.

Pourquoi cette technique 
fonctionne-t-elle bien sur les 

paupières tombantes ?

Avec un eye-liner classique, le 
trait est généralement dessiné 
sur la paupière supérieure. Or, 
lorsqu’elle est tombante, le pli 
peut venir cacher une partie du 
maquillage ou casser la pointe 
lorsque l’œil est ouvert. Ici, 
Charly Salvator contourne tout 
simplement le problème.
La pointe du smoky liner part du 
ras de cils inférieur. Elle se situe 
donc sous la zone où la paupière 
retombe et reste plus facilement 
visible lorsque l’on ouvre les 
yeux. Le fait d’étirer le maquillage 
vers l’extérieur permet aussi 
d’allonger visuellement le regard 
sans chercher à tracer une virgule 
très haute.
Autre avantage, l’effet recherché 
reste volontairement fumé. Pas 
besoin d’obtenir deux traits 
parfaitement identiques au 
millimètre près. Le fard marron 
vient adoucir le crayon noir et 
fondre les contours. Une bonne 
option pour celles qui aiment 
l’effet d’un liner mais trouvent sa 
réalisation parfois trop technique.

Smoky liner 
la technique ultra-facile de Charly Salvator, 

parfaite pour les paupières tombantes

Marre de la poussière qui revient trop vite ? 
Cette astuce maison permet de garder ses meubles propres 

plus longtemps
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Les huit livres sélectionnés 
pour la deuxième phase ont 
d’ailleurs tous été passés au 
détecteur, précise Philippe 

Claudel.

Le président de l’Acadé-
mie Goncourt, Philippe 
Claudel, souhaite modi-

fier le règlement pour interdire 
l’utilisation de l’intelligence 
artificielle (IA), a appris mardi 
6 octobre France Inter auprès 
de Philippe Claudel. L’Acadé-
mie Goncourt a d’ailleurs passé 
tous les livres de sa deuxième 
sélection au détecteur IA, a aussi 
appris France Inter.
Cette proposition de Philippe 
Claudel sera discutée mercredi 
au sein de l›Académie, mais elle 
ne sera pas forcément soumise 
au vote tout de suite. Mardi, les 

académiciens du prix Goncourt 
doivent dévoiler leur deuxième 
sélection comptant huit titres. 
Elle sera ensuite réduite à quatre 
titres, avant que le prix ne soit 
décerné le 4 novembre.
L’Académie Goncourt a utilisé 
le logiciel Pangram 4 pour dé-
tecter l›usage de l›intelligence 
artificielle dans les ouvrages 
qu›elle a sélectionnés. Tous les 
livres encore en compétition 
«ont passé le test haut la main, 
si l›on excepte quelques scories 
ridicules», a affirmé Philippe 
Claudel à France Inter, sans pré-
ciser ce qu›il entendait par «sco-
ries».

«Promouvoir et couronner 
la littérature écrite par des 

femmes et des hommes»
Le logiciel Pangram avait été 

utilisé par un compte du réseau 
social X, Balance ton Claude, 
pour dénoncer l›usage de l›IA 
par l›écrivain canado-haïtien 

Thélyson Orélien pour écrire son 
roman C’était ça ou mourir, l›un 
des succès de la rentrée littéraire 
et sélectionné par l›Académie 

Goncourt. Le 25 septembre, 
l’Académie Goncourt annonçait 
qu›elle supprimait le roman de 
Thélyson Orélien de sa première 
sélection.
Sur son site internet, l’Académie 
Goncourt précise que pour être 
sélectionnable, il faut : «Écrire 
en français et que son roman 
soit publié par un éditeur fran-
cophone ayant un circuit de dis-
tribution en librairies». Dans 
un communiqué publié pour 
justifier l’éviction de Thélyson 
Orélien,l’Académie avait aussi 
déclaré que son rôle consistait 
«à promouvoir et couronner la 
littérature écrite par des femmes 
et des hommes».

Le groupe américain de 
cinéma et télévision Para-
mount Skydance a finali-

sé, mardi 6 octobre, l’acquisition 

de son concurrent Warner Bros 
Discovery (WBD), pour former 
une nouvelle entité rebaptisée 
Skydance qui ambitionne de 

rivaliser avec les géants du strea-
ming.
L’absorption de WBD par Pa-
ramount Skydance pour 110 
milliards de dollars entraîne la 
radiation des titres Warner Bros 
Discovery. Sollicitée par l’AFP, 
la Bourse électronique Nasdaq 
a indiqué que les actions étaient 
déjà officiellement suspendues 
et seraient radiées mercredi. Le 
groupe fusionné sera désormais 
coté sous le nom Skydance, avec 
l’abréviation SKYD.

Treize mois de campagne
C’est l’aboutissement d’une 
campagne entamée il y a treize 
mois environ avec une première 
offre de Paramount Skydance 
(PSKY). Après une bataille avec 
la plateforme de vidéo à la de-
mande Netflix et plusieurs revi-

rements, PSKY a fini par l’em-
porter en février. WBD apporte 
la plateforme de streaming HBO 
Max, le studio Warner Bros, les 
droits de franchises cinéma-
tographiques à succès comme 
Harry Potter et un portefeuille de 
chaînes, dont CNN et Discovery.
Paramount Skydance contrôle 
déjà le studio Paramount, la 
chaîne CBS, la plateforme de 
vidéo en ligne Paramount+ et les 
franchises cinématographiques 
Transformers, Mission: Impos-
sible ou Star Trek.
6 milliards de dollars d’écono-
mies par an d’ici trois ans
Pour financer l’opération, Para-
mount Skydance prévoit de lever 
près de 52 milliards de dollars de 
dette, un montant colossal qui va 
s’ajouter à celle de Warner Bros 

Discovery, déjà importante (plus 
de 32 milliards de dollars). Ce 
montage inquiète certains inves-
tisseurs, Paramount Skydance 
ne dégageant jusqu’ici qu’un 
faible flux de trésorerie par tri-
mestre.
Une partie de l›industrie du ci-
néma et de la télévision craint 
que cette union n›engendre une 
casse sociale, Paramount Sky-
dance tablant sur 6 milliards de 
dollars d›économies par an d›ici 
trois ans. Après avoir assigné 
PSKY en justice, les procureurs 
de douze Etats américains ont 
obtenu que l›entreprise s›engage 
à augmenter ses dépenses de pro-
duction de 300 millions de dol-
lars par an.

Robert Pattinson va de-
voir raccrocher la cape 
pendant quelque temps. 

Alors que le tournage de The 
Batman Part II a commencé voi-
là quelques mois à Londres, DC 
Studios a annoncé cette semaine 
une pause temporaire.
« La production de The Batman 
Part II a été temporairement 
interrompue pendant que Matt 
Reeves se consacre à une affaire 
familiale », a déclaré le studio 
dans un communiqué relayé par 
Deadline. « Matt a tout le soutien 
de DC Studios et nous attendons 
avec impatience de poursuivre 

bientôt cette aventure », peut-on 
également lire. La nature du pro-
blème n’a pour l’instant pas été 
dévoilée. Matt Reeves est marié 
depuis 1999 à l’artiste Melinda 
Wang, avec qui il a un fils.

Une histoire de retards
Six ans après le premier volet 
de la saga par Matt Reeves, qui 
avait dépassé 770 millions de 
dollars de recettes mondiales, le 
film cumule les retards de pro-
duction. Un temps attendu pour 
le 1ᵉʳ octobre 2027 aux États-
Unis, la date de sortie reste pour 
l’instant fixée au 18 février 2028 
outre-Atlantique.

The Batman avait déjà connu 
des interruptions de tournage 
en 2020 à cause de la pandémie 
de Covid-19 De là à en dire que 
l’Homme chauve-souris est mau-
dit, pour les fans aux nerfs en 
pelote, il n’y a qu’un pas.
Dans le second volet, Robert 
Pattinson reprend le costume de 
Bruce Wayne aux côtés d’Andy 
Serkis dans le rôle d’Alfred et 
de Colin Farrell dans celui du 
Pingouin. Les nouveaux visages 
annoncés comptent Scarlett Jo-
hansson, Sebastian Stan, Brian 
Tyree Henry, Charles Dance, Jef-
frey Wright et Sebastian Koch.

Le président de l’Académie Goncourt veut modifier 
le règlement pour interdire l’utilisation de l’IA

Paramount finalise l’acquisition de Warner Bros 
Discovery, créant un nouveau groupe renommé Skydance

Le tournage de « Batman Part II » à l’arrêt



Au stade Hocine Aït-Ah-
med de Tizi Ouzou, à 
peine le coup de sifflet 

final retenti face au Niger en 
amical (2-1), Brahim Hemdani 
s’est engouffré dans le vestiaire 
des Verts pour y déverser une 
colère que plusieurs témoins 
présents dans le couloir ont en-
tendue distinctement, rapporte 
le média El-Khabar. Le ton était 
dur, les mots choisis sans pré-
caution.
Pourtant, le bilan comptable de 
cette fenêtre FIFA n’avait rien 
d’un naufrage. Une victoire 
contre la Zambie, un nul arra-
ché au Burundi, puis un succès 
en amical face aux Nigériens : 
le sélectionneur aurait pu se sa-
tisfaire de la récolte. Il a choisi 
l’inverse, estimant que le conte-
nu des trois rencontres ne reflé-
tait ni le potentiel du groupe ni 
ses propres exigences.

EQUIPE D’ALGÉRIE :
 LA PRESTATION FACE 

AU NIGER A FAIT 
DÉBORDER LE VASE

La rencontre amicale contre la 
sélection dirigée par le techni-
cien algérien Nabil Neghiz a 
servi de déclencheur. Gagner 
difficilement contre un adver-
saire de ce calibre, après deux 

sorties officielles déjà labo-
rieuses, a convaincu le patron 
des Verts qu’un recadrage im-
médiat s’imposait.
Ce rendez-vous, organisé à Tizi 
Ouzou, avait pourtant été pré-
senté comme un test grandeur 
nature pour un staff tout juste 
installé. Le résultat est venu 
masquer une copie technique 
jugée insuffisante, tant sur le 
plan individuel que dans l’ani-
mation collective.

HEMDANI PRÉVIENT : 
LA PROCHAINE LISTE 

DES VERTS SERA
 PROFONDÉMENT 

REMANIÉE
L’ancien milieu de terrain de 
l’Olympique de Marseille n’a 
pas seulement critiqué. Il a 
aussi averti. Devant l’ensemble 
de son effectif, il a annoncé que 
la liste de novembre connaîtrait 
des modifications nombreuses, 
avant la double confronta-
tion contre le Togo comptant 
pour les troisième et quatrième 
journées des éliminatoires de 
la CAN 2027, ajoute la même 
source.
Une phrase, surtout, a marqué 
les esprits : celui qui n’y figure-
ra pas en connaîtra parfaitement 
la raison. Le message, limpide, 

prolonge la ligne de conduite 
affichée depuis sa nomination. 
Dès sa prise de fonctions, le 
sélectionneur national avait 
insisté sur le fait que la porte 
restait ouverte à tous les inter-
nationaux, à condition de res-
pecter le cadre fixé.

VERS UNE SÉLECTION 
ALGÉRIENNE RAJEUNIE 

ET DÉBARRASSÉE DES 
AUTOMATISMES

Le chantier dépasse la simple 
question disciplinaire. Hemdani 

semble convaincu que la mon-
tée en puissance de la sélection 
passe par des choix purement 
sportifs, détachés des réputa-
tions et des statuts acquis. Les 
jeunes talents devraient en être 
les premiers bénéficiaires.
Le nom d’Adil Bourabaâ re-
vient avec insistance dans cette 
perspective. Appelé en renfort 
lors du dernier stage, le joueur 
de Le Mans fait partie de ces 
profils que le staff souhaite ins-
taller durablement. En paral-

lèle, le dossier Aït-Nouri reste 
ouvert, tout comme la nécessité 
de s’appuyer provisoirement sur 
quelques repères expérimentés, 
à l’image de Nabil Bentaleb ou 
de Baghdad Bounedjah.
Cette volonté de renouvelle-
ment s’inscrit dans la conti-
nuité des premiers constats de 
Hemdani, qui avait déjà surpris 
en convoquant dix revenants et 
en écartant huit joueurs pour ses 
débuts sur le banc.

Les détenteurs d’un compte pos-
tal sont de nouveau appelés 
à la prudence. Algérie Poste a 

diffusé une mise au point sans ambi-
guïté : l’installation comme la mise 
à jour de l’application BaridiMob 
ne peuvent se faire que depuis deux 
plateformes, l’App Store d’Apple 
et le Google Play Store. Toute autre 
provenance est écartée par l’établis-
sement.

ALGÉRIE POSTE LIMITE 
BARIDIMOB AUX 
DEUX MAGASINS 
D’APPLICATIONS 

OFFICIELS
Aucune version de l’application 
n’est publiée ailleurs que sur ces 
boutiques agréées. Les fichiers qui 
circulent par messagerie, sur des 
pages de réseaux sociaux ou via des 
sites tiers ne proviennent donc pas 
de l’opérateur postal, quelle que soit 
la ressemblance de leur présentation.

L’établissement insiste sur un point 
précis : une mise à jour authentique 
apparaît automatiquement dans le 
magasin d’applications du télé-
phone.Il n’existe aucune démarche 
parallèle, aucun lien à ouvrir, aucun 
formulaire à remplir pour en bénéfi-
cier. Cette clarification vise à couper 
court aux manœuvres de plus en plus 
élaborées observées ces derniers 
mois.La motivation est explicite. En 
installant un fichier d’origine incon-
nue, l’usager risque d’ouvrir l’accès 
à ses identifiants et à son historique 
d’opérations. Les transactions finan-
cières réalisées depuis l’appareil de-
viennent alors vulnérables, avec des 
conséquences parfois immédiates 
sur le solde du compte.

LES FAUSSES
 APPLICATIONS 

S’AJOUTENT À UNE 
LONGUE SÉRIE 
D’ARNAQUES

Cette recommandation ne sort pas 

de nulle part. Depuis plusieurs mois, 
l’opérateur multiplie les alertes face 
à des méthodes qui se renouvellent 
sans cesse. En juin dernier, il avait 
déjà signalé des tentatives de fraude 
visant les clients de BaridiMob par 
appels téléphoniques et messages 
réclamant des codes de vérification.
D’autres variantes ont suivi. Des 
pages copiant le logo de l’entreprise 
ont fait miroiter des concours ou des 
offres inexistantes, un stratagème 
dénoncé en juillet lorsque l’établis-
sement avait pointé la prolifération 
de liens piégés usurpant son identité 
visuelle. Le principe reste identique 
: obtenir des données sensibles en 
jouant sur la confiance.

RÉAGIR VITE QUAND UN 
COMPTE BARIDIMOB EST 

COMPROMIS
Que faire lorsque le mal est déjà fait 
? L’opérateur a détaillé à plusieurs 
reprises la marche à suivre. La prio-

rité consiste à modifier immédiate-
ment le code secret de l’application, 
puis à suspendre le service de paie-
ment en ligne si des opérations inha-
bituelles apparaissent.Un passage 
par un distributeur automatique per-
met ensuite d’agir sur les paramètres 
sensibles, notamment le numéro de 
téléphone rattaché au compte.Cette 
procédure durgence avait été rap-
pelée en septembre, lorsque l’éta-
blissement avait énuméré les gestes 
à accomplir après un piratage de 
compte auprès de la Radio nationale.
Un réflexe demeure valable en toutes 
circonstances. Ni par téléphone, ni 
par SMS, ni par messagerie, Algérie 
Poste ne demande à ses clients leurs 
identifiants ou leur code à usage 
unique. Toute sollicitation de ce type 
doit être considérée comme malveil-
lante et interrompue sur-le-champ.
L’entreprise rnvoie systématique-
ment ses usagers vers ses canaux offi-
ciels pour vérifier une information. 

Un nouveau service, une évolution 
tarifaire ou une mise à jour technique 
y sont annoncés avant toute diffusion 
sur les réseaux sociaux, où les conte-
nus détournés abondent.
Cette prudence accompagne la 
montée en puissance des usages 
numériques. Avec des millions de 
porteurs de la carte Edahabia et un 
recours massif au paiement mobile, 
chaque faille individuelle pèse sur 
la confiance accordée à l’ensemble 
du dispositif. D’où l’insistance de 
l’opérateur sur des consignes simples, 
répétées jusqu’à devenir des automa-
tismes.La règle énoncée ce dimanche 
se résume donc à peu de choses. Un 
téléphone, un magasin d’applications 
officiel, et aucun autre détour. Pour 
le reste, la vigilance de l’utilisateur 
demeure la meilleure protection de 
son épargne.

HEMDANI HAUSSE LE TON :
 DES CHANGEMENTS MAJEURS ATTENDUS CHEZ LES VERTS

MISE À JOUR BARIDIMOB : 
ALGÉRIE POSTE ALERTE SES CLIENTS


